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L Préparation de la Plate-forme AFIA 2011

Ce numéro d’été contient les rubriques auxquelles nos lecteurs sont maintenant habitués : Brigitte Grau
(LISMI) nous propose le sommaire des revues, et Laurence Capus (Université de Laval), remplaçant Nicole
Tourigny, nous donne des nouvelles de l’I.A. au Québec.

Marie Calberg-Challot (ONOMIA) nous propose un compte-rendu de la 4e édition de la conférence “Termi-
nologie et Ontologie : Théories et applications”, tenue du 2 au 4 juin 2010 à Annecy.

Olivier Sigaud (UPMC) nous offre une synthèse du sous groupe "Robotique et Apprentissage" au sein du
groupe "Méthodologie" du GDR Robotique.

Frédéric ALexandre (LORIA) nous offre une synthèse de l’atelier de réflexion "Prospective Interdisciplinaire
en Réseau pour les Sciences et Technologies Cognitives" (PIRSTEC), qui résume quarante réunions de travail
tenues sur plus d’un an.

Gérald Petitjean (EURODECISION et Responsable communication coté industrie) nous propose une suite au
dossier "I.A. et Industrie" qu’il a coordonné dans le numéro 63 (octobre 2006) et suivants.

Raphael Fonteneau (univ. Liège) remporte le prix du meilleur article à la conférence CAP’10, et nous offre un
résumé de son travail.

Comme tous les deux ans, après la plate-forme AFIA de 2009 tenue à Hammamet en Tunisie, la nouvelle
édition de la Plate-forme AFIA http://www.afia-france.org/tiki-index.php?page=plate-forme+

AFIA+2011 aura lieu mi-2011. Jean-Denis Muller (CEA-LIST) dirige son organisation et une date ainsi qu’un
lieu ont été fixés pour son déroulement : du 16 au 21 mai 2011 à Chambéry. Cette plate-forme réunira les
conférences RJCIA’11 (Rencontres des Jeunes Chercheurs en Intelligence Artificielle), CAP’11 (Conférence
d’Apprentissage) et IC’11 (Ingénierie des Connaissances) et est ouverte à toute autre conférence I.A. (le
dossier de partenariat est disponible sur le site). Sont prévus un musée de l’I.A., des démonstrations d’entre-
prises, ainsi qu’une grande première : une journée grand public. Réservez dès à présent ces dates dans vos
agendas !

Rappellons également l’adresse du site de l’AFIA, rempli de ressources relatives à l’I.A. (e.g., transparents de
cours) et d’événements :

http://www.afia-france.org

Ce site est ouvert à tous : s’y inscrire prend 30 secondes.

Si vous, cher lecteur, avez un texte dont vous pensez qu’il pourrait intéresser la communauté française d’I.A.
(hors articles scientifiques, publiés dans d’autres forums), n’hésitez surtout pas à nous le faire parvenir : nous
serions ravi de le publier et de le diffuser ainsi en une fois à nos lecteurs. Ainsi sont les bienvenus : recensions
de livre, comptes-rendus de conférence, présentation de votre laboratoire, rapports sur vos activités (habituel-
lement remis à vos financeurs ou à vos évaluateurs comme l’AERES), point de vue fort dont vous souhaiteriez
tester l’audience, etc.

Philippe Morignot
Rédacteur en chef du Bulletin de l’AFIA
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I.A. ET ROBOTIQUE

I.A. et Robotique

Prospective
du sous-groupe de travail « Robotique et apprentissage »

au sein du GT4 (Méthodologie) du GDR Robotique
Rédigé par Olivier Sigaud (UPMC).

Introduction : délimitation du docu-
ment

Au sein des travaux portant sur l’apprentissage en robo-
tique, on peut distinguer trois grandes composantes :

– la robotique neuro-mimétique, qui met au point des
modèles inspirés de la neurophysiologie des êtres vi-
vants et détermine les propriétés de ces modèles sur
la base d’une implémentation robotique ;

– la robotique développementale, qui s’inspire de la
psychologie du développement pour reproduire sur
des robots des capacités d’apprentissage telles qu’on
les observe chez les enfants ;

– les travaux visant à appliquer à la robotique des outils
d’apprentissage automatique développés par la com-
munauté « Machine Learning » en Intelligence Artifi-
cielle.

Les deux premières composantes ainsi que la prospec-
tive qui les concerne ont été décrites dans le cadre d’une
réflexion en sciences cognitives (atelier PIRSTEC) portant
sur le thème plus général de la robotique cognitive. On ne
les détaillera donc pas davantage dans ce document, qui se
concentrera sur la troisième composante.

Par ailleurs, on ne traitera pas non plus de l’usage crois-
sant des méthodes d’apprentissage dans le cadre de la vi-
sion robotique, qui constitue un vaste domaine doté d’une
importante dynamique propre.

Machine learning appliqué à la robo-
tique : situation actuelle

Le développement de méthodes de « Machine Learning
» visant spécificiquement les applications robotiques est en
plein essor. En témoignent le nombre croissant de « tracks
» consacrés à l’apprentissage dans les grandes conférences
de robotique (notamment ICRA et IROS), la croissance pa-
rallèle du nombre d’ateliers sur l’apprentissage autour de
ces conférences et d’ateliers consacrés à la robotique au-

tour des grandes conférences d’apprentissage (NIPS, ICML
et ECML principalement), la tenue de plusieurs écoles d’été
internationales (en 2007 et 2009), la sortie d’ouvrages, de
numéros spéciaux de journaux internationaux ou encore la
création d’un « technical committee » IEEE sur la question.

Parmi ces travaux, on peut distinguer trois branches :
– l’apprentissage par imitation permet d’apprendre au

robot à accomplir une tâche après lui avoir fourni des
exemples de réalisation de cette tâche, soit en le gui-
dant physiquement, soit en utilisant des enregistre-
ments de la réalisation de cette tâche par autrui ;

– l’apprentissage par renforcement vise à doter le robot
de mécanismes lui permettant d’optimiser peu à peu
une mesure de sa performance sur la base de ses in-
teractions avec son environnement ;

– l’apprentissage supervisé permet de constituer par
l’expérience des modèles d’interaction entre le robot
et son environnement, ce qui revient à faire de l’iden-
tification dans un cadre élargi. Lorsque le contrôleur
du robot est bâti sur de la commande basée modèle
et que les modèles sont obtenus par des outils d’ap-
prentissage statistique, on réalise une forme de com-
mande adaptative avec des modèles généralement
non-paramétriques.

La première branche est de loin celle qui donne les ré-
sultats les plus spectaculaires aujourd’hui. Cependant, elle
est limitée méthodologiquement par la nécessité de four-
nir au robot des instances des comportements à produire,
ce qui n’est pas toujours facile en pratique. Pour ce qui est
de la communauté française, on ne peut qu’être frappé de
l’absence quasi-totale de travaux sur ce terrain.

L’approche fondée sur l’apprentissage par renforcement
bénéficie à l’heure actuelle d’un effort considérable sur les
outils théoriques pour traiter des espaces d’état et d’action
continus, ce qui permet de rejoindre le cadre de la com-
mande optimale, très présent en robotique.

Quant à l’approche fondée sur l’apprentissage super-
visé, elle s’appuie sur les développements théoriques ré-
cents des méthodes d’apprentissage statistique qui per-
mettent d’appprocher efficacement des fonctions com-
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plexes dans des espaces de grande taille. Longtemps can-
tonnée à l’apprentissage de modèles des robots (modèles
géométriques, jacobienne, modèles dynamiques, directs
ou inverses), ces méthodes gagnent en maturité et com-
mencent à être appliquées dans le cadre de l’interaction
physique avec des objets inconnus ou avec des humains.

Enjeux d’avenir

Axes de développement

Sur le plan méthodologique, on peut souligner deux
grandes tendances dans les travaux les plus récents :

– tout d’abord, de plus en plus de travaux combinent
apprentissage par imitation et apprentissage par ren-
forcement, qui ont des propriétés complémentaires :
le premier permet de guider l’exploration nécessaire
au second afin d’éviter une recherche trop longue des
comportements adéquats, tandis que le second per-
met d’étendre le champ d’application du premier au
delà des seuls comportements qui ont été fournis au
robot ;

– ensuite, on assiste à une interaction de plus en plus
étroite et fructueuse entre les méthodes d’apprentis-
sage (en particulier statistique) et les méthodes les
plus avancées de la commande robotique basée mo-
dèle (cascades de problèmes d’optimisation, planifi-
cation dans l’espace des configurations, commande
dans l’espace opérationnel...). Sur le plan fondamen-
tal, les relations parfois étroites entre les formalismes
mathématiques qui sous-tendent ces deux domaines

de recherche sont de mieux en mieux compris, ce qui
facilite les échanges croissants entre les chercheurs
des deux communautés.

Champs d’application émergents

Par nature, les méthodes d’apprentissage trouvent l’es-
sentiel de leur intérêt applicatif dans les champs d’applica-
tion où l’interaction entre le robot et son environnement est
difficile à modéliser a priori. On distingue alors principale-
ment deux types d’interaction qui présentent cette caracté-
ristique :

– l’interaction avec les personnes, qu’elle soit physique
ou cognitive, rend la modélisation a priori difficile,
compte tenu de la variabilité du comportement des
individus ;

– l’interaction avec les objets inconnus. On est alors
dans le cadre de la manipulation robotique. En par-
ticulier, la manipulation dextre avec des mains ro-
botiques polyvalentes offre un cadre d’application
de premier choix pour l’apprentissage supervisé, où
les propriétés de généralisation sont susceptibles de
jouer un rôle central, compte tenu de la taille des es-
paces dans lesquels s’effectue la commande du robot.

Ces champs d’application sont actuellement en plein
essor avec le déplacement des applications de la robotique
industrielle classique (dans lequel l’environnement est en-
tièrement contrôlé et modélisé a priori) vers les applica-
tions dites « de service », qu’il s’agisse de robotique médi-
cale ou paramédicale, de robotique de compagnie ou de ro-
botique ludique, par exemple.
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L’I.A. au Québec

Laurence Capus

C’est avec plaisir que je prends la relève de ma collègue, Nicole Tourigny, pour vous apporter quelques nouvelles du
Québec en intelligence artificielle. Pour ma part, je suis professeure agrégée au Département d’informatique et de génie
logiciel de l’Université Laval à Québec. Je suis responsable du cours d’introduction à l’intelligence artificielle pour notre
Baccalauréat en informatique. J’assure également un cours aux études graduées sur la conception des systèmes intelli-
gents. Mes travaux de recherche portent sur les méthodes, les outils ou techniques permettant d’améliorer la conception
des systèmes intelligents, et plus particulièrement ceux utilisés dans des contextes éducationnels.

Pour cette première fois, je vous présente le Laboratoire d’Informatique des Systèmes Adaptatifs (LISA) de l’Université
de Montréal, ainsi que le groupe de recherche Astus de l’Université de Sherbrooke. Je vous présente également les travaux
de recherche de Philippe Giguère, nouveau professeur à l’Université Laval à Québec.

Le laboratoire de recherche LISA en bref

Le LISA (http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/)
travaille à comprendre les principes de l’intelligence et
de l’apprentissage, afin de faire progresser les algorithmes
d’apprentissage et l’IA. L’acquisition des connaissances
complexes nécessaires à l’IA passe par l’apprentissage de
fonctions complexes, avec de nombreux facteurs de va-
riations, à partir de données en haute dimension ; c’est le
principal défi de l’apprentissage machine pour l’IA.

Les architectures profondes, composées de plusieurs
couches de traitement, qui créent des représentations suc-
cessives, permettent de paramétrer de manière compacte
des fonctions complexes, variant fortement. L’équipe du
LISA explore diverses méthodes pour entraîner des modèles
profonds, basées notamment sur un pré-entraînement
non supervisé (machines de Boltzmann restreintes, auto-
encodeurs).

Le pré-entraînement non-supervisé permet, de plus,
d’utiliser des données non supervisées, souvent disponibles
en grandes quantités (texte, images et vidéos sur Internet,
notamment). Les représentations ainsi apprises peuvent
servir à différentes tâches supervisées (apprentissage mul-
titâches). L’entraînement progressif de couches de plus en
plus profondes permet d’apprendre des représentations de
plus en plus abstraites de l’entrée, et de séparer les facteurs
de variations présents dans les données.

Enfin, l’équipe du LISA s’intéresse à l’apprentissage
conjoint de données de plusieurs natures (image et texte,

par exemple, ou vidéo et son), ainsi qu’aux manières de
guider l’apprentissage de systèmes non convexes par une
sorte de curriculum, par exemple en présentant d’abord
des exemples simples, puis de plus en plus complexes. Des
avancées dans ces domaines permettraient d’augmenter la
complexité des connaissances incluses dans des systèmes
d’apprentissage, et ainsi de les faire progresser vers l’IA.

Quelques publications du laboratoire de recherche LISA

– Learning Deep Architectures for AI, http://

www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/

index.php/publications/show/239

– Greedy Layer-Wise Training of Deep Net-
works, http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/

publications2/index.php/publications/show/

190

– Extracting and Composing Robust Features
with Denoising Autoencoders, http://www.iro.

umontreal.ca/~lisa/publications2/index.

php/publications/show/217

Le groupe Astus en bref

André Mayers (Ph. D., M. Ps.) est le fondateur du groupe
Astus (http://astus.usherbrooke.ca), qui est dédié à
la recherche sur les systèmes tutoriels intelligents. Il s’inté-
resse à l’ingénierie pédagogique et à la modélisation cogni-
tive de l’expert, de l’apprenant, et de leurs interactions. Au
niveau fondamental, le groupe Astus, en s’appuyant sur des
recherches en psychologie cognitive et en pédagogie, pro-
pose de nouveaux processus et de nouvelles structures de
représentation des connaissances. Ces derniers permettent
de construire des modèles de domaines qui facilitent l’en-

BULLETIN DE L’AFIA

numéro 70 — Juillet 2010 7

http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/239
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/239
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/239
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/190
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/190
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/190
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/217
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/217
http://www.iro.umontreal.ca/~lisa/publications2/index.php/publications/show/217
http://astus.usherbrooke.ca


L’I.A. AU QUÉBEC

seignement de ces disciplines, le suivi et l’interprétation
des actions de l’élève, ainsi que la conception de rétroac-
tions adaptées aux contextes. Au niveau appliqué, il pro-
pose un nouveau cadre de travail comprenant des outils
logiciels pour encoder les connaissances d’un domaine et
concevoir une interface intégrée au modèle de connais-
sances et permettant au tuteur virtuel d’interpréter les ac-
tions de l’apprenant et d’agir d’une façon riche et expressive
dans cet environnement. Le professeur Mayers est aussi un
des membres fondateurs du groupe ProspectUS (http://
prospectus.usherbrooke.ca), un groupe de recherche
sur le forage des données.

Quelques publications du groupe Astus

– L. Paquette, J.-F. Lebeau, A. Mayers. Authoring
Problem-Solving Tutors : A Comparison between AS-
TUS and CTAT Using the Multi-Columns Subtraction
Task Domain. Accepté, In Advances in Intelligent Tu-
toring Systems. R. Nkambou, R. Mizoguchi, J. Bour-
deau (Eds.), Springer.

– M. Najjar, F. Courtemanche, H. Hamam, A. Mayers.
Deepkover | An Adaptive Artful Intelligent Assistance
System for Cognitively Impaired People. Accepté,
Journal of Applied Artificial Intelligence.

– P. Fournier-Viger, R. Nkambou, A. Mayers. Evalua-
ting Spatial Representations and Skills in a Simulator-
Based Tutoring System. IEEE Transactions on Lear-
ning Technologies, 1 (1), 63-74, 2008.

– P. Fournier-Viger, M. Najjar, A. Mayers, R. Nkam-
bou. A Cognitive and Logic Based Model for Building
Glass-Box Learning Objects. Interdisciplinary Journal
of Knowledge and Learning Objects, 2, 77-94, 2006.

– M. Fortin, J.-F. Lebeau, A. Abdessemed, F. Courte-
manche, A. Mayers. A Standard Method of Develo-
ping User Interfaces for a Generic ITS. Procs of the 9th
International Conference on Intelligent Tutoring Sys-
tems, Montréal, Canada, 2008.

Les travaux de recherche de P. Giguère
en bref

Le professeur Philippe Giguère, du département d’infor-
matique et de génie logiciel de l’Université Laval, s’intéresse
à la robotique mobile intelligente. Ses recherches visent à
faire le pont entre le domaine plus abstrait de l’apprentis-
sage automatique et la réalité physique rencontrée par des

robots mobiles découvrant leur environnement. Plus parti-
culièrement, il explore l’utilisation de l’apprentissage non-
supervisée en perception tactile, afin d’améliorer la robus-
tesse et l’autonomie des déplacements des robots en milieu
intérieur et extérieur.

Quelques publications de P. Giguère

– Philippe Giguère et Gregory Dudek. Clustering sen-
sor data for autonomous terrain identification using
time-dependency. Dans Autonomous Robots, Mars
2009, pp. 171-186.

– Junaed Sattar, Philippe Giguère et Gregory Dudek.
Sensor-Based Behavior Control for an Autonomous
Underwater Vehicle. International Journal of Robotics
Research (IJRR). Volume 28, No. 6, Juin 2009, pp. 701-
713.

– Philippe Giguère et Gregory Dudek. Surface Iden-
tification Using Simple Contact Dynamics for Mo-
bile Robots. IEEE International Conference on Robo-
tics and Automation (ICRA), Kobe, Japon, Mai 12-17,
2009, 6 pages

– Philippe Giguère, Gregory Dudek, Christopher Pra-
hacs, Nicolas Plamondon et Katrine Turgeon. Unsu-
pervised Learning of Terrain Appearance for Automa-
ted Coral Reef Exploration. Compte-rendu de la Sixth
Canadian Conference on Computer and Robot Vision
(CRV), Kelowna, Colombie-Britannique, Canada. Mai
2009.

– Philippe Giguère et Gregory Dudek. Clustering Sensor
Data for Terrain Identification using a Windowless Al-
gorithm. Compte-rendus de la Robotics Science and
System (RSS), Zurich, Suisse, Juin 2008, pp. 25-32.

– Junaed Sattar, Eric Bourque, Gregory Dudek et Phi-
lippe Giguère. Fourier tags : Smoothly degradable fi-
ducial markers for use in human-robot interaction.
Compte-rendu de la Fourth Canadian Conference on
Computer and Robot Vision (CRV), Montreal, Que-
bec, Canada. Mai 2007, pp. 165-174.

– Dimitri Marinakis, Philippe Giguère et Gregory Du-
dek. Learning Network Topology from Simple Sensor
Data. Compte-rendu de la 20ème Canadian Confe-
rence on Artificial Intelligence, Montréal, Canada,
Mai 2007, pp. 417-428.

– Philippe Giguère, Gregory Dudek, Chris Prahacs et
Shane Saunderson. Environment Identification for
a Running Robot Using Inertial and Actuator Cues.
Compte-rendu de la Robotics Science and System
(RSS), Philadelphie, U.S.A, Août 2006, pp. 271-278.

Si vous avez des questions, il me fera plaisir d’y répondre. Vos commentaires seront également appréciés.
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Au prochain numéro,

Laurence Capus, Ph.D., professeure agrégée
Département d’informatique et de génie logiciel
Faculté des sciences et de génie
1065, avenue de la Médecine
Université Laval
Québec, G1V 0A6
Courriel : laurence.capus@ift.ulaval.ca

Du coté des éditeurs ...

Voici quelques livres que nous avons reçus : si vous êtes intéressé d’en obtenir un exemplaire de l’un d’entre eux, pour
rédiger une recension, envoyer un email à l’un des membres du comité de rédaction (voir page 2).

– Pascal Van Hentenryck, Russel Bent. Online stochastic combinatorial optimization. MIT Press, December 2006.
– Philip Husbands, Owen Holland, Michael Wheeler (eds.), The Mechanical Mind in History. MIT Press, 2008.

L’AFIA recrute

Nous recherchons une personne qui pourrait tenir la rubrique « Présentation de laboratoires » pour le Bulletin de
l’AFIA. Cette personne fera partie du Comité de Rédaction du Bulletin, et devra être capable de joindre des

chercheurs/enseignants/ingénieurs dans les mondes académiques ou industriels, afin de récolter une présentation
de laboratoire tous les 3 mois. Toute personne intéressée est invitée à envoyer un courrier électronique à l’un des

membres du comité de rédaction du Bulletin (voir page 2).
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Dossier I.A. et Industrie (3)

Préparé par Gérald Petitjean (EURODECISION).

SYNOMIA

Contacts

SYNOMIA
3, rue Nationale, 92100 Boulogne Billancourt
Tel 01 46 10 06 40
www.synomia.fr

Contact : martin.grosjean@synomia.com, directeur gé-
néral

Présentation de Synomia

Synomia a été fondée en août 2000 par Philippe Aït Ya-
hia et Martin Grosjean, qui ont été rejoints par Sophie Ne-
gropontes. Les trois associés sont les actuels dirigeants de la
société qu’ils ont capitalisée à hauteur de 3 millions d’euros,
sans recourir à un financement extérieur en capital. Avec
l’ensemble des 20 salariés, ils détiennent 100 % du capital
de la société.

Avec plus de 300 clients et 500 sites web équipés, Sy-
nomia est le leader français du marché des moteurs de
recherche pour site Internet. Diversité sectorielle et no-
toriété caractérisent notre portefeuille clients parmi les-
quels figurent : EDF, Renault, Airbus, Orange, Veolia, Da-
none, La Poste, Axa, Legrand, Merck Frost, Oséo, le Minis-
tère de l’Economie, de l’Industrie et de l’Emploi, l’ADEME,
le Conseil Régional Ile de France, Libération, Doctissimo,
TV5, . . .

Les solutions Synomia reposent sur une analyse appro-
fondie des contenus en ligne, réalisée par une suite d’outils
d’analyse de contenu générant un réseau dense et struc-
turé de mots et expressions extraits du contenu du site.
Cette technologie d’analyse syntaxique et de modélisation
sémantique a été développée et brevetée dans le cadre d’un
partenariat exclusif entre Synomia et le CNRS. Notre tech-
nologie a été saluée par l’ensemble de l’industrie pour sa
performance en se plaçant en première place dans le cadre
de la campagne d’évaluation EASY.

L’offre produit/services de Synomia est double :

1. Moteurs de recherche sémantiques et solutions de
navigation contextuelles pour site Internet en mode
Saas

Synomia propose aux acteurs de l’Internet des inter-
faces de recherche et d’accès à l’information plus in-
tuitives et plus efficaces, qui, en facilitant la consul-
tation des contenus sur leurs sites, leur permettent
d’optimiser leurs campagnes de marketing et de com-
munication et d’accroître immédiatement leurs taux
de transformation, leurs ventes en ligne et leurs reve-
nus publicitaires.

2. Outils d’ingénierie des connaissances

A partir des interfaces d’administration associées à
ses propres applicatifs de navigation sur site Web, Sy-
nomia a développé un atelier autonome complet de
construction, enrichissement et maintenance de ré-
férentiels terminologiques ou ontologiques à partir
de textes, exploitant comme données initiales l’en-
semble des résultats extraits par sa suite d’outils lin-
guistiques. La gamme des applications informatiques
exigeant le recours à ce type de ressources est très
large : ontologie pour le web sémantique, thesaurus
pour l’indexation, référentiel métier pour système de
gestion de l’information, etc.

L’offre dans ce segment s’articule autour de deux suites
logicielles :

– Synomia Text Analytics Suite (STAS), une suite com-
plète d’outils linguistiques d’analyse de textes entiè-
rement intégrée, pour le français et pour l’anglais.
Cette suite comprend en particulier un analyseur syn-
taxique robuste à large couverture pour chacune de
ces 2 langues.

– Synomia Terminology Ontology Workshop (STOW) :
une plate-forme complète de modélisation des
connaissances à partir de textes, pour la construction,
la maintenance et l’enrichissement de ressources
termino-ontologiques, qui exploite les résultats des
outils de la suite linguistique STAS. Cette plateforme
est constituée de différents ateliers, correspondant
chacun à un type applicatif bien identifié.
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Types de prestations proposées :

1. La gamme de solutions de recherche et de navigation
pour site web en mode Saas :
– Site Search : moteur de recherche pour site, 100
– Site Index : l’index thématique automatique du

contenu d’un site
– Smart Link : solution de poursuite de lecture auto-

matisée
– Smart Cloud : solution de taggage automatisé pour

la poursuite de lecture

2. La gamme d’outils d’ingéniérie des connaissances
2.1 - Synomia Text Analytics Suite
– Reconnaissance d’entités nommées (avec et sans

dictionnaire)
– Lemmatisation et étiquetage
– Stemmatisation
– Analyse syntaxique large et profonde
– Extraction automatique de réseaux de termes

(structuration en dépendance)
– Analyse contextuelle de similarités des termes

(concurrence de premier ordre, analyse distribu-
tionnelle de deuxième ordre)

– Extraction de synonymes
– Clustering de termes
– Extraction de patrons sémantico-syntaxiques
2.2 - Synomia Terminology Ontology Workshop (Ate-
lier d’analyse termino-conceptuelle)
– Atelier de construction de référentiel terminolo-

gique (réseau structuré de termes et concepts, e.g.
ontologie pour le Web sémantique, thésaurus pour
l’indexation automatique, thésaurus pour l’indexa-
tion contrôlée, référentiel métier pour la gestion
des connaissances en entreprise, etc.)

– Atelier d’indexation contrôlée ou d’annotation sé-
mantique assistée de documents

– Atelier de mise au point de patrons d’extraction,
pour l’indexation ou l’annotation automatique de
documents, le peuplement d’ontologies et la re-
cherche d’information.

– Atelier de validation et d’adaptation d’une ontolo-
gie à un domaine particulier de connaissances

– Atelier de découverte de synonymes propres à un
domaine (pour l’expansion automatique de re-
quête dans un moteur de recherche, l’enrichisse-
ment d’ontologie, etc.)

– Atelier d’analyse terminologique comparative de
corpus (présence/absence de mots ou expres-
sions, fréquences relatives, variations des contextes
d’usage) pour la veille compétitive.

– Atelier d’aide à la construction de ressources termi-
nologiques multi-lingues à partir de corpus alignés

– Atelier de construction d’un index thématique
d’une collection de documents

Mots clés associés :

Classification Automatique, Indexation Contrôlée, Réfé-
rentiels pour Systèmes-experts, Analyse de données, Fouille
de données, Extraction de connaissances, Synthèse auto-
matique, Ingénierie des connaissances, Knowledge mana-
gement, Moteurs de recherche, Web sémantique, Ontolo-
gies, Traitement du langage naturel, SEO, Systèmes à base
de règles, Business Rules et BRMS, Competitive Intelli-
gence, Business Intelligence

ATEJI

Des informations générales :

ATEJI
14 rue Soleillet
75020 Paris
www.ateji.com

info@ateji.com

Une présentation succincte de la société (historique, édi-
teur / services et/ou conseil, secteur(s) d’activité, clients,
effectif, . . .

Ateji a été fondée en 2005 pour développer et commer-
cialiser des extensions de langages adaptés à de nombreux
domaines d’applications. L’extension de langages, qui com-
bine le meilleur des APIs et des langages spécialisés, offre
des gains de productivité de l’ordre de 50 % ainsi que d’im-
portants gains de qualité, en permettant au développeur de
manipuler directement les concepts dont il a besoin au bon
niveau d’abstraction.

Avoir les bons concepts de façon explicite dans le lan-
gage permet de remonter l’« intelligence » vers les outils
de programmation, permettant par exemple l’optimisation
de code de haut niveau ou le debug à travers plusieurs ni-
veaux conceptuels. La combinaison des extensions permet
d’échapper au syndrome de la tour de Babel en architectu-
rant les applications autour d’un langage et d’un ensemble
d’outils unique (pour l’instant, Ateji s’appuie sur l’écosys-
tème Java).

Ateji, basée à Paris, a présenté son premier produit en
Novembre 2007, et démarre une phase de croissante orga-
nique rapide avec l’entrée de nouveaux investisseurs. Nos
clients sont des sociétés de consulting en optimisation ou
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des équipes dédiées à l’optimisation au sein de grands
groupes à travers le monde.

Une description des activités liées à l’Intelligence Artifi-
cielle et à l’Aide à la Décision :

OptimJ, présenté en Novembre 2007 à la conférence In-
forms, est un langage de modélisation algébrique dans la
tradition de AMPL, GAMS ou OPL. Son originalité est qu’il
est conçu sous la forme d’une extension du langage Java.
Il permet d’exprimer les modèles d’optimisation (program-
mation linéaire et/ou programmation par contraintes) de
façon aussi simple et concise que les langages dédiés, tout
en étant directement interopérable avec l’écosystème Java
(projets existants, librairies, composants et outils de déve-
loppement). OptimJ se présente sous la forme d’un plugin
Eclipse et met ainsi l’état de l’art des environnements de dé-
veloppement à la portée de la communauté de l’optimisa-
tion.

Cette conception permet d’augmenter grandement la
productivité et la qualité des projets de développement
mettant en oeuvre des techniques d’optimisation. Nos
clients font état de temps de développement divisés par
deux.

OptimJ fournit aussi des notations puissantes et
concises pour la manipulation de collections de données,
qui s’avèrent très utiles pour la vérification et la mise en
forme des données avant la résolution d’un problème ainsi
que pour des analyses de résultats de type statistique ou
aide à la décision.

Des whitepapers plus détaillés sont disponibles sur le
site www.ateji.com ; où il est aussi possible de télécharger
une version d’évaluation d’OptimJ.

Ateji est ouvert à des propositions de partenariat dans
tous les domaines où le langage peut avoir un rôle à jouer,
par exemple pour permettre d’exprimer explicitement des
coupes ou des symétries, des stratégies de recherche, ou
d’autres concepts importants identifiés.
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PIRSTEC - PROSPECTIVE EN SCIENCES
ET TECHNOLOGIES COGNITIVES

PIRSTEC - Prospective en Sciences et
Technologies Cognitives

Résumé des conclusions principales de l’Atelier de Réflexion Prospective PIRSTEC
sur les Sciences et Technologies Cognitives, sélectionné et financé par l’ANR en 2009
Présenté par Frédéric Alexandre (LORIA-INRIA), membre du comité de rédaction.

L’ensemble des documents est accessible sur le site (http: // pirstec. risc. cnrs. fr )

Présentation

L’atelier de réflexion prospective PIRSTEC « Prospective
Interdisciplinaire en Réseau pour les Sciences et Technolo-
gies Cognitives », sélectionné et financé par l’ANR (Départe-
ments STIC, Biologie-Santé et SHS), s’est déroulé du 1er Oc-
tobre 2008 au 31 Décembre 2009. Au cours de cette période,
et suite à un appel à propositions lancé par PIRSTEC fin no-
vembre 2008, un ensemble d’ateliers et réunions prospec-
tives, financés ou co-financés par PIRSTEC, ont été organi-
sés partout en France sur des thématiques très diverses. Ces
réunions (environ 40) ont eu des formats variés - réunions «
fermées » avec des participants invités, réunions sous forme
de colloques ou de séminaires, réunions de travail ouvertes
à tous. Chacune de ces réunions a fait l’objet d’un rapport
écrit, mis en ligne et libre d’accès sur le site Internet réa-
lisé par PIRSTEC (http://pirstec.risc.cnrs.fr) ; une
synthèse de ces documents a été rédigée par les respon-
sables d’ateliers, dits pilotes, choisis par le comité de pilo-
tage de PIRSTEC en fonction de la pertinence thématique
et de l’envergure des ateliers. Enfin, des réunions ont été
organisées ou suscitées afin d’informer et mobiliser des ac-
teurs de la recherche ou du monde industriel qui n’avaient
pas été immédiatement identifiés, et pour discuter et défi-
nir des moyens de fluidifier le dialogue avec ces partenaires.
Cette réflexion prospective a fait l’objet d’un colloque de
restitution qui s’est tenu les 22 et 23 Octobre 2009 à Paris.

Ce travail de prospective nous semble d’un intérêt ma-
jeur pour les lecteurs de ce bulletin et nous en retranscri-
vons ici le travail de structuration thématique qui a été réa-
lisé à l’occasion de cet atelier. Nous vous invitons à consul-
ter (http://pirstec.risc.cnrs.fr) l’intégralité du do-
cument de synthèse pour y trouver également une présen-
tation du domaine, un ensemble de préconisations et un
certain nombre d’annexes thématiques. Sur ce même site,
tous les matériaux bruts récoltés lors de cet atelier sont ac-
cessibles.

Thématiques & Défis en sciences et
technologies cognitives

Les thématiques issues de la réflexion prospective ont
été organisées en six domaines complémentaires formant
un ensemble cohérent. On peut, en première lecture, dis-
tinguer :

1. Un ensemble de questions relatives aux fonctions
cognitives fondamentales et à leurs interactions et
intégration, ainsi qu’aux technologies cognitives qui
utilisent ou alimentent directement ces fonctions.

2. Des questions liées à la cognition sociale, à la com-
munication, aux impacts des technologies, média-
trices des interactions interindividuelles, sur les fonc-
tions cognitives, le langage, et par extension aux inter-
actions homme-machine.

3. Des enjeux de formalisation et de modélisation de
fonctions cognitives complexes indispensables pour
comprendre et simuler ces fonctions et développer
des dispositifs artificiels fonctionnels -robotique, do-
motique, transports, etc.- inspirés d’organismes vi-
vants et capables d’interagir avec eux.

4. Des enjeux liés aux usages, à l’émergence et au re-
nouvellement continu de nouvelles médiations tech-
niques entraînant des besoins nouveaux d’ingénierie
cognitive.

5. Des enjeux liés à la santé, aux handicaps et aux tech-
nologies pour l’évaluation des déficits cognitifs et
moteurs, le diagnostic, le pronostic et la remédiation,
ainsi que l’évaluation de leur efficacité.

6. Des enjeux relatifs à l’éducation, aux apprentissages
explicites et implicites, à la diffusion et à l’accès aux
connaissances (TICE, Internet et extensions).

Plutôt que considérer que les trois premières théma-
tiques relèvent de la recherche « fondamentale » et que
les suivantes concernent la recherche « appliquée », il faut
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noter que ces thématiques forment un continuum où les
contraintes méthodologiques et les enjeux sociétaux de la
recherche occupent des parts variables : les recherches pour
lesquelles les conditions d’expérimentation sont détermi-
nées par le chercheur doivent en effet être articulées, et
c’est un défi structurel pour les sciences cognitives, avec
des recherches in situ dans lesquelles le recueil de don-
nées expérimentales est fortement contraint, et où les re-
cherches sont plus directement liées à des enjeux sociétaux
bien identifiés.

Il faut insister ici sur un aspect essentiel de ce pro-
gramme : son caractère global. Tel ou tel des items décrits
au sein de ce programme en 6 thématiques, et détaillé ci-
après, peut correspondre plus ou moins directement à un
appel à projets déjà en cours, ou en vue, dans la program-
mation de l’ANR. L’important ici est la cohérence du pro-
gramme d’ensemble, tant il semble clair que chaque thème
renvoie intimement et de multiples façons à tous les autres,
comme on pourrait en faire la démonstration sur de nom-
breux exemples.

Les sections qui suivent présentent ces domaines plus
en détail et dégagent des « Défis » spécifiques à chacun.
A chaque fois, on présentera le contexte global de ces re-
cherches et de ces défis, et il apparaîtra qu’ils font inter-
venir, pour tout ou partie, des enjeux de cette « cognition
chaude », en émotions, en incarnation, en situation, mise
en avant ci-dessus ? sans minimiser le besoin continu de
recherches incrémentales sur des segments cognitifs auto-
nomes, cognition « froide », éventuellement « modulariste »,
dont les avancées restent indispensables au projet cognitif
d’ensemble.

1. Fonctions perceptives, cognitives et
exécutives

(Ateliers 4, 5, 7, 12, 13, 14 et 15)

Les fonctions perceptives - et notamment les plus di-
rectement concernées par les technologies cognitives mul-
timédia : vision, audition et toucher, ne fonctionnent pas
indépendamment les unes des autres, et forment une per-
ception multimodale réalisée dans des contextes attention-
nel, motivationnel, décisionnel, mémoriel et émotionnel
qui la guident et la modulent. Cette perception multimo-
dale contextuelle est couplée à des systèmes moteurs - oeil,
tête et corps, impliquant action, motricité, posture, eux-
mêmes susceptibles d’être suppléés et augmentés par des
outils techniques - qui modifient en permanence les en-
trées sensorielles et les possibilités d’action.

Le langage, faculté cognitive majeure, est lui-même au
carrefour de mécanismes de perceptions, d’actions et d’in-
teractions qui règlent en partie son fonctionnement et
aident à en délimiter les spécificités. Cette faculté est aussi
régie et modulée par des contextes émotionnels, attention-
nels, motivationnels dont on découvre à quel point ils par-
ticipent à la génération de sens.

Ces constats entraînent des reformulations du ques-
tionnement sur ces fonctions cognitives autour de « Défis
scientifiques» pour lesquels de nouvelles théories, de nou-
veaux paradigmes, de nouveaux modèles qualitatifs mais
surtout quantitatifs sont nécessaires, particulièrement dans
un contexte d’interfaces Cognition-Technologies.

Défi n°1 - Quels sont les mécanismes d’analyse et de
segmentation des scènes perceptives, et les principes de
contrôle des systèmes moteurs ?

Segmentation des scènes naturelles et perception 3D
L’organisation des scènes visuelles ou sonores implique des
processus de segmentation, de sélection, d’identification
des éléments de l’environnement permettant la structura-
tion de la perception dans un monde tri-dimensionnel. Un
travail de recherche fondamentale est nécessaire pour com-
prendre les mécanismes d’extraction et d’identification des
informations visuelles et sonores. Cette question doit être
étudiée au regard de l’intentionnalité, c’est-à-dire de l’inter-
action entre des informations endogènes consécutives aux
expériences mémorisées par l’individu et des informations
exogènes issues de l’interaction avec l’environnement. Une
des difficultés sous-jacentes à l’étude des processus per-
ceptifs est la décomposition des caractéristiques élémen-
taires des objets en unités perceptives nécessitant des mé-
canismes d’intégration multidimensionnelle et multisen-
sorielle. Il s’agit ainsi de comprendre l’influence de la fi-
nalité comportementale et des mécanismes attentionnels,
ainsi que le rôle de la mémoire et des contingences sen-
sorimotrices dans la constitution de l’expérience percep-
tive. Des mécanismes plus élaborés, qui restent à éluci-
der, permettent à partir de données stéréoscopiques ou bi-
naurales l’intégration des éléments de l’environnement au
sein de scènes perceptives tridimensionnelles. Ces espaces
peuvent donner lieu à des représentations qui peuvent être
réactualisées et utilisées pour la navigation à distance et la
description des environnements. Les mécanismes cognitifs
permettant la constitution et l’utilisation de ces cartes cog-
nitives doivent faire l’objet d’investigations spécifiques, en
particulier dans le contexte des technologies innovantes (si-
mulateurs, réalité virtuelle ?)

Les applications dans ce domaine concernent les dis-
positifs artificiels (rétines artificielles, implants auditifs), les
interfaces bio-inspirées et les simulateurs. Dans le domaine
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des environnements virtuels, les défis concernent la consti-
tution d’environnements visuels et sonores améliorant la
sensation de présence et d’immersion, les images de syn-
thèse comportant un design et un rendu graphique satisfai-
sants, les outils de visualisation et de navigation 3D. Pour
une utilisation appropriée de ces systèmes, il est nécessaire
d’évaluer l’impact des latences technologiques sur le com-
portement, le point de vue à privilégier, les conditions per-
mettant les sensations de confort et de validité écologique
ainsi que l’optimisation des couplages perceptionaction. Se
pose également la question du transfert des acquis vers les
environnements naturels. Dans le domaine de l’interven-
tion thérapeutique se pose la question de la substitution et
suppléance sensorielle et de l’utilisation de bio-feedback.

Nature et émergence des invariants moteurs Malgré une
meilleure compréhension des actes moteurs intentionnels,
il reste à identifier les lois de contrôle sensori-moteur mises
en oeuvre dans divers contextes à partir des propriétés ciné-
matiques et cinétiques des productions motrices. Se posent
en outre les questions de l’émergence de la stabilité com-
portementale, de l’ontogenèse des lois de contrôle et des in-
variants sensorimoteurs et du rôle des conséquences sur les
formes comportementales. Il est ainsi nécessaire de déve-
lopper de nouveaux formalismes des relations perception-
action s’appuyant sur les notions d’architectures intégrées
prenant en compte à la fois les notions d’invariants senso-
rimoteurs et de bruit comportemental. Des structures mi-
nimales pré-existantes et des relations stabilité-réactivité
deviennent des éléments essentiels de cette réflexion, tout
comme les notions de recyclage des compétences et d’in-
novation comportementale. A cela s’ajoute la question du
rôle des contraintes biomécaniques, physiologiques et si-
tuationnelles dans la mise en oeuvre des lois de contrôle.
Un autre volet concerne l’apprentissage et en particulier le
rôle de l’imitation et de l’imagerie motrice dans l’acquisi-
tion de nouveaux comportements.

Défi n°2 - Comment se construisent les relations entre
un organisme et son environnement ? Comment sont
sélectionnées et contrôlées les interactions perceptuo-
motrices dans la boucle intégration-décision-prédiction ?
Comment sont-elles modulées par le contexte émotion-
nel, situationnel, motivationnel ? Comment sont-elles in-
vesties par les mécanismes d’interaction sociale ?

Les applications possibles concernent les modèles ex-
perts, la robotique, les assistances pour l’éducation et la ré-
éducation dans le domaine de la santé.

Intégration, prédiction et décision Les composantes
perceptives et motrices du comportement ne se suffisent
pas à elles seules et des modèles intégratifs de ces deux

composantes doivent être envisagés. Il s’agit en particulier
de relier les prises de décision de l’organisme aux aspects
intentionnels et aux possibilités d’action, modélisés à par-
tir de théories sur l’incertitude. Il existe une véritable spé-
cificité de la perception pour l’action qu’il convient de ré-
véler, en identifiant les mécanismes de sélection des ré-
ponses comportementales et le rôle des prédictions sen-
sorimotrices dans leurs composantes efférente et afférente.
Dans cette perception active, les interactions entre proces-
sus endogène et exogène doivent être mieux compris, ainsi
que les conséquences cognitives de l’embodiement et des
capacités d’énaction. Une attention toute particulière doit
être portée à l’importance des mécanismes prédictifs dans
les processus de sélection et de décision motrices. Il s’agit
ainsi de replacer la motricité au centre des actes percep-
tifs et cognitifs, en posant les bases d’une véritable cogni-
tion motrice. Cette approche doit permettre de mieux com-
prendre le fonctionnement de la conscience, mais égale-
ment d’autres fonctions comme l’agentivité ou l’empathie.

Les applications concernent les systèmes autonomes,
les systèmes experts...

Relations perception-action et cognition sociale L’acte
moteur doit être vu non pas uniquement du point de vue
de l’acteur, mais également de celui de l’observateur qui
cherche à relier geste et sémantique, gestes et communi-
cation en contexte social. Il s’agit ici de comprendre le rôle
de la motricité dans la communication sociale, de s’intéres-
ser aux formes possibles de coopération motrice ainsi qu’au
rôle des séquences gestuelles dans la communication non
verbale, d’étudier la spécificité et le rôle des gestes commu-
nicatifs, le rôle de l’imitation dans la mise en oeuvre d’une
relation sociale, ainsi que le rôle de la simulation motrice
dans l’empathie.

Les applications concernent les systèmes multi-agents,
les interactions avec des systèmes artificiels, la rééducation
thérapeutique, la robotique humanoïde...

Défi n°3 - Quelles sont les bases génétiques, neurobio-
logiques, cognitives du langage humain ? Quelles sont les
spécificités des mécanismes et des fonctions du langage ?

Génétique, neuro(bio)logie, cognition, développement
Véritable carrefour entre perception, motricité, mémoire,
apprentissage et cognition sociale, le langage - pensé, ex-
primé ou écrit - occupe une place centrale et particulière
dans la cognition, ouvrant sur de grandes questions fon-
damentales. Comment et sur quels substrats génétiques et
quels mécanismes et circuits neuronaux sont implémen-
tées les fonctions langagières, apparues tardivement au
cours de l’évolution ? Peut-on dissocier ou non les com-
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posantes spécifiques du langage de composantes plus gé-
nérales du système cognitif, dans la phylogenèse, dans le
développement, dans la cognition adulte et mature, dans
les dysfonctionnements et les pathologies ? Progresser sur
ces questions permettra de faciliter l’apprentissage, le dé-
veloppement et la maîtrise des fonctions du langage, et de
mieux diagnostiquer, soigner, compenser et rééduquer ses
troubles et perturbations.

Prosodie, intonation, gestuelle, posture, mouvements
et expressions faciales participent au sens exprimé par le
locuteur en situation, dans une interaction multimodale,
dynamique et complexe avec la syntaxe, le lexique et la
grammaire, générés dans un contexte donné. Comprendre
ces interactions est au coeur de problématiques nouvelles,
rendues saillantes par l’introduction de technologies de
l’oral et de l’écrit qui sont largement « aveugles » à cette
complexité. Les fonctions langagières peuvent être étudiées
dans toute la panoplie de l’environnement cognitif, de l’ex-
périmentation « in vivo » avec les outils classiques et nou-
veaux de la (neuro)(psycho)linguistique, à l’élaboration de
nouvelles théories et de nouveaux outils de simulation et de
modélisation, exploitant les nouvelles technologies pour en
élaborer de nouvelles, mieux adaptées au traitement auto-
matique du langage naturel.

Relations entre langage et cognition en contexte naturel
Ces relations doivent également être étudiées « in situ», faire
l’objet de nouveaux paradigmes, être immergées dans les
situations réelles et spontanées d’usages du langage hors
du laboratoire : linguistique de terrain, pragmatique, per-
mettant de constituer et étudier des corpus recueillis en si-
tuation, riches du contexte d’interaction (corporalité, mo-
tricité, mémoire, raisonnement / contexte pragmatique et
émotionnel / situated linguistics) dans lequel s’énonce le
discours.

Défi n°4 - Comment utilisons-nous nos capacités cog-
nitives et langagières pour communiquer et interagir, et
construire des systèmes interactifs adaptés ?

Utiliser les nouvelles technologies de l’information et
de la communication pour les développer Depuis plus
d’un siècle, les technologies (radio, téléphone, télévision,
Internet, web marchand, téléphone mobile, ordinateurs
portables, GPS) modifient en profondeur les communi-
cations interpersonnelles. Améliorer les systèmes de dia-
logue, homme-machine et homme-machinehomme im-
plique que les technologies comprennent le sens et les in-
tentions des locuteurs. Doter les technologies des capacités
humaines de traitement de la langue -raisonner et s’émou-
voir, utiliser les non-dits, les présupposés communicatifs,
les aspects pragmatiques et sémantiques implicites dans

le discours- et des moyens d’une restitution de leur pro-
duction (synthèse multimodale, agents conversationnels,
systèmes de dialogue), qui soit intuitive pour l’utilisateur,
est un défi théorique, conceptuel, logiciel et technologique
considérable. Relever ce défi requiert, là encore, un effort
coordonné de disciplines diverses, le partage de concepts
et d’une langue ( !) commune et comprise par chacun, ainsi
que des efforts structurels d’équipements lourds permet-
tant un travail collaboratif à distance sur des corpus parta-
gés. Mettre les technologies cognitives au service de la re-
cherche sur ces mêmes technologies parait indispensable,
et demande un engagement fort pour la recherche.

2. De la cognition individuelle à la cog-
nition sociale

(Ateliers 6, 9 et 31)

La cognition contextuelle et énactive d’un individu est
immergée dans un champ d’interactions sociales qui la fa-
çonnent. Étudier et comprendre les processus à l’oeuvre
est devenu un enjeu d’autant plus fondamental que la dif-
fusion et l’usage croissant des technologies « cognitives »
en font des technologies « socio-cognitives » induisant des
comportements techno-sociaux nouveaux. Internet et télé-
phonie mobile tissent un réseau d’interactions où collabo-
rations, coopérations, décisions, croyances et opinions se
développent dans une spatio-temporalité nouvelle et où les
effets d’échelle sont encore mal évalués et peu compris -
entre autres par les acteurs eux-mêmes (cf. FaceBook).

L’expression des fonctions cognitives individuelles est
modulée, formée ou induite par la présence et les actions
d’autrui ; un ensemble de compétences cognitives « dédiées
» à cette cognition sociale est acquis grâce à et dans cette in-
teraction : identité, confiance, morale, empathie, langage,
etc., comme l’attestent, en creux, les pathologies de la cog-
nition sociale (l’autisme par exemple).

De façon remarquable, les interactions sociales incar-
nées - interactions en présence de l’autre - qui prévalaient
avant la diffusion des technologies modernes sont associées
à, et partiellement remplacées par, des interactions sociales
désincarnées - interactions à distance, où le langage, écrit
et parlé, occupe une place centrale. Au vu des développe-
ments scientifiques récents soulignant le rôle de la motri-
cité et de la communication non-verbale dans les inter-
actions interindividuelles, les technologies socio-cognitives
introduisent des modifications profondes.

Les conséquences et les apports de ces transformations
sur la cognition sociale ne sont pas aisément prédictibles et
doivent faire l’objet de recherches extensives et intensives. Il
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faut à ce sujet remarquer que les technologies sociales sont
dans une phase dynamique de diffusion et d’appropriation
où coexistent des usages diversifiés induisant de larges dif-
férences interindividuelles qui, en retour, complexifient et
affectent la cognition sociale.

De cette cognition émerge une cognition collective au-
tonome, constituant des processus de décisions collectives,
de coopération, de collaboration où les savoirs, objectifs et
compétences sont distribués. Il ne fait pas de doute que
les technologies « socio-cognitives » transforment en pro-
fondeur ces processus. Là encore, il paraît indispensable de
comprendre les mécanismes fondamentaux en jeu dans la
cognition sociale « naturelle », humaine ou animale, pour
apprécier, par contraste, les effets d’une cognition techno-
sociale, filtrée ou augmentée par des dispositifs techniques
qui bouleversent l’espace-temps du sujet.

Avancer sur ces questions facilitera en retour le dévelop-
pement d’agents artificiels en interaction avec d’autres ou
avec l’homme (robots sociaux par exemple).

Sur la base de ces constats, quelques défis majeurs
émergent :

Défi n°5 - Peut-on faire dériver des capacités d’inter-
actions sociales humaines de capacités cognitives indivi-
duelles ou de mécanismes d’interactions animales pré-
existants ? Peut-on définir les bases cognitives et géné-
tiques des pathologies de la cognition sociale ?

Cognition animale individuelle et sociale / Construc-
tion des croyances, cognition morale, culturelle / Prérequis,
précurseurs, systèmes noyau, endophénotypes / interrela-
tions entre pathologies / Liens entre gênes et comporte-
ments / de la psychiatrie à la génétique / Pharmacologie,
psychotropes et cognition, altération des fonctions cogni-
tives / Evaluation des capacités cognitives, des thérapies
cognitives, psychiatrie et neurosciences dégénératives / Le
langage interrogé du point de vue de la cognition sociale /
Comportement non verbal, paralinguistique, tacite dans la
communication.

Défi n°6 - Comment intégrer mécanismes cognitifs in-
dividuels et mécanismes d’interaction collective au sein
de principes d’interaction sociale réalistes et de systèmes
socio-techniques efficaces ?

Morphogenèse des structures sociales, couplage cog-
nition individuelle et sociale, co-formation de l’identité et
de la structure / Actions collectives instrumentalisées, co-
évolutions / Systèmes sociotechniques (robots, web, etc.) /
responsabilité, confiance, mutations et médiations cogni-
tives / Construction des savoirs collectifs, remises en ques-
tion par les technologies.

3. Substrats : Neurosciences, Modélisa-
tion et Technologies

(Ateliers 22 et 25, GDR Robotique et GDR Vision)

Lorsque l’on choisit la démarche d’observer ou de réa-
liser l’émergence de fonctions cognitives à partir d’un sub-
strat, les contraintes que l’on rencontre alors posent un cer-
tain nombre de questions qui se révèlent fondamentales
pour la compréhension de la cognition. Soulignons de plus
que l’implantation sur un substrat permet plus facilement
de rendre concrètes (d’opérationnaliser) ces fonctions cog-
nitives.

Les substrats peuvent être physiologiques (neuronaux),
électroniques (calculateurs, robots, circuits) ou simplement
formels (cadres de modélisation, formalismes mathéma-
tiques). Les phénomènes pertinents peuvent être observés
à partir de mesures diverses (imagerie, électrophysiologie,
comportement).

Notons que, ici comme ailleurs, les développements
théoriques et techniques ne sont pas l’apanage d’un seul
domaine scientifique ; ils se construisent par des échanges
équilibrés entre domaines qui proposent également des
voies et des outils pour y répondre. Pour mentionner un
exemple concret, la compréhension des processus de dé-
cision est un domaine suffisamment mûr, dont les enjeux
sont suffisamment clairs aujourd’hui pour organiser des
projets où électrophysiologie, neuroscience intégrative, ro-
botique, modélisation, économie, psychologie sociale et
cognitive contribuent de façon pertinente.

Il s’agit ainsi, et dans ce secteur plus particulièrement,
d’associer des domaines « aux frontières de la cognition »
(physique, systèmes complexes, théorie de l’information,
biologie moléculaire, génétique, étude de processus orga-
nisés non cognitifs) et d’être prêts à bousculer les dogmes :
le choix de certains formalismes mathématiques peut per-
mettre d’aborder certains problèmes cognitifs sans y in-
clure a priori les connaissances actuelles des sciences du
vivant ou de l’homme. Les redécouvrir ou les relativiser par
le développement mathématique ou la simulation ne peut
qu’apporter de nouveaux souffles dans ces domaines et po-
ser de nouvelles questions.

Défi n°7 - Comment réaliser un système artificiel qui,
à partir de compétences initiales simples, développe des
capacités cognitives complexes en interagissant avec son
environnement ?

Ceci pose la question de l’analyse émotionnelle et motiva-
tionnelle de l’environnement Comment, à partir de com-
portements réflexes prédéfinis (visant à rechercher certains

BULLETIN DE L’AFIA

numéro 70 — Juillet 2010 17



PIRSTEC - PROSPECTIVE EN SCIENCES
ET TECHNOLOGIES COGNITIVES

signaux, dits de récompense, à définir les buts généraux du
système et à préserver son intégrité physique), en déduire
l’organisation temporelle du comportement (la sélection de
l’action) en donnant des valeurs émotionnelles ou motiva-
tionnelles aux objets et aux événements de son environne-
ment ?

Ceci pose la question de la corporéité (embodiement)
Comment utiliser son corps pour découvrir les invariants
du monde en se construisant des boucles sensorimotrices ?
Comment construire des comportements complexes sur
la base de boucles plus simples ? Comment anticiper des
actions et des comportements adaptés à la situation pré-
sente ?

Ceci pose plus généralement la question de l’autonomie
Dans un cadre réaliste où le concepteur n’intervient que
pour définir l’état initial du système et où les seules inter-
ventions ultérieures autorisées sont celles de l’environne-
ment (qui peut-être dynamique, voire social), comment gé-
rer le flux continu des perceptions (segmenter, étiqueter),
comment construire l’architecture adaptée au problème
posé ? Comment se servir de son architecture interne et
de l’environnement pour acquérir graduellement des com-
pétences plus complexes sans perdre l’apport des compé-
tences préalables ? En quoi les notions de corporéité et de
motivation peuvent aider pour dérouler un tel programme
développemental ?

Défi n°8 - Le système nerveux étant un exemple réussi
de substrat physique support de fonctions cognitives,
comprendre ses constituants peut-il permettre de mieux
comprendre les fondements de la cognition ou de déve-
lopper d’autres systèmes physiques dont le fonctionne-
ment soit compatible avec le substrat physiologique et sa
cognition émergente ?

Progresser dans l’acquisition et l’interprétation des me-
sures de fonctionnement du système nerveux L’imagerie
et l’électrophysiologie ont encore une grande marge de pro-
gression, à la fois dans le domaine technique et fondamen-
tal. D’un point de vue technique, les différentes approches
doivent continuer d’améliorer leurs résolutions spatiales et
temporelles, voire associer leurs mesures complémentaires
à travers une approche multi-modale. Conjointement, une
approche fondamentale doit accompagner ces dévelop-
pements afin de mieux modéliser les signaux complexes
riches mais partiels que fournissent ces différentes tech-
niques. Ainsi, pour une meilleure compréhension de ces
données, les modèles actuels doivent s’attacher à incorpo-
rer plusieurs modalités (fusion), prendre en compte les as-
pects dynamiques et non-linéaires des activités cérébrales

en réseau (modèles de connectivité), comprendre la na-
ture de la variabilité intra puis inter-individuelle, étayer les
liens entre les différentes échelles spatiales et temporelles
(activité neuronale, effet BOLD...). Ces avancées sont cru-
ciales pour une meilleure compréhension de la cognition
humaine mais également pour le développement d’inter-
faces cerveau-machine, autrement dit pour développer une
cognition artificielle efficace et compatible avec la cogni-
tion humaine.

Développer des interfaces cerveau-machine plus intelli-
gentes, plus performantes et mieux adaptées à la physio-
logie et aux caractéristiques du vivant S’appuyant sur
nos connaissances en neurosciences cognitives, le domaine
en plein essor des interfaces cerveau-machine doit main-
tenant se tourner vers une approche pluri-disciplinaire,
moins centrée sur les seuls problèmes d’ingénierie. Il doit
considérer cette interaction du point de vue de l’homme
comme de la machine. Ainsi il devra doter la machine d’une
capacité d’apprentissage et de prise de décision adapta-
tive. Cette adaptation pourra venir d’éléments physiolo-
giques (choix de la position des électrodes, recherche de
marqueurs comme l’attention, stimulation éventuelle, re-
tour sensoriel) ou plus comportementaux (temps de trai-
tement adapté au comportement, co-adaptation de la pro-
thèse, intégration du retour sensoriel, ergonomie de l’inter-
face). En retour, les interfaces cerveau-machine devraient
apporter de nouveaux types de paradigmes expérimentaux
permettant une recherche nouvelle sur la cognition hu-
maine. Enfin, cette recherche plus appliquée, à visée cli-
nique ou sociétale, se nourrira toujours de notre meilleure
connaissance du lien entre substrat physiologique et pro-
cessus computationnels sousjacents.

Proposer de nouvelles architectures de calcul La com-
préhension du calcul neuronal peut suggérer des solutions
pour maîtriser de nouveaux modes de calcul sur un sup-
port réellement distribué (problèmes du calcul asynchrone,
du routage de l’information, de la robustesse, de la modu-
larité, de la gestion des entrées/sorties, de la mémoire, des
horloges) qui serait un support électronique à l’émergence
de fonctions cognitives.

4. Usages, médiations techniques et in-
génierie cognitive

(Ateliers 18, 19 et 20, GDR Psycho-ergo et contribution
de l’ARCO)
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La présence démultipliée des dispositifs techniques
dans tous les champs de l’activité humaine crée de nou-
veaux contextes sollicitant les fonctions cognitives et impli-
quant l’ajustement de celles-ci à de nouvelles contraintes.
Le besoin de connaissances portant sur les activités cogni-
tives sollicitées par les interfaces homme-machine ne peut
que s’amplifier. Ces connaissances doivent être un reflet de
l’activité mentale de l’usager et nécessitent de régulières
mises à jour, surtout dans le contexte créé par le passage
de la notion d’interaction à celle de coopération homme-
machine. L’approche scientifique des usages doit permettre
de dégager des marqueurs qui offrent une certaine perti-
nence pour l’amélioration des conditions d’exercice des ac-
tivités cognitives complexes. Dans les environnements im-
pliquant un haut niveau de médiation technique, il est es-
sentiel que les chercheurs en sciences et technologies cog-
nitives dépassent une vision qui serait exclusivement tech-
nocentrée, au bénéfice d’une approche focalisée sur l’inter-
activité entre l’homme et l’artefact, le plus souvent dans une
boucle en temps réel.

Des avancées technologiques d’une signification par-
ticulière pour les sciences cognitives se sont manifestées
dans les périodes récentes et sont appelées à prendre une
place de plus en plus grande dans l’étude de la cognition
humaine. Il s’agit notamment des technologies de réalité
virtuelle, des technologies liées au recueil de traces numé-
riques, des technologies liées aux réseaux, ou encore des
technologies pervasives. Le plongement des situations ex-
périmentales classiques dans ce bain technologique a ra-
pidement démontré le bénéfice apporté à l’étude du com-
portement et de la cognition humaine. Le gain de connais-
sance acquis par le chercheur en environnement virtuel est
souvent implicitement supposé transférable à l’environne-
ment naturel, mais c’est là une question qui a encore lar-
gement besoin d’être validée. D’autre part, ces nouveaux
types d’environnements - présents dans les secteurs de l’in-
dustrie, de la formation, de la remédiation, des loisirs -
créent de nouvelles formes d’expériences cognitives qui de-
mandent à être analysées pour elles-mêmes, afin de mieux
comprendre les processus cognitifs responsables d’une in-
teractivité efficiente et d’une immersion réaliste. L’immer-
sion peut concerner une situation ou même une relation
entre un malade et son thérapeute, ou bien entre un appre-
nant et l’enseignant, relation où il s’agit de s’accorder sur
une représentation commune et une compréhension mu-
tuelle.

Les technologies évoluent beaucoup plus vite que leur
appropriation et que notre compréhension des phéno-
mènes qu’elles engendrent. Dans ce domaine, un enjeu
supplémentaire est la mutation des environnements vir-
tuels vers des environnements augmentés, combinant des

données physiques et numériques et introduisant ainsi de
nouveaux contextes de mise en oeuvre des activités cogni-
tives. Mais le développement de tels environnements né-
cessite d’adapter les modes de conception. Jusqu’à peu,
chaque technologie développée était testée auprès de po-
tentiels usagers avant d’être introduite sur le marché. Ac-
tuellement, les usages doivent être intégrés dans les phases
de conception : partant de technologies existantes, l’usa-
ger est plongé dans des situations où ses détournements
d’usage, les manques affichés ou les complémentarités ob-
servées fournissent les bases de nouvelles fonctionnalités à
développer. L’observation, le comportement et l’appropria-
tion jouent ici un rôle de premier ordre.

Défi n°9 - Comment les technologies éclairent-elles et
comment transformentelles la cognition humaine ? Com-
ment fonctionnent les co-adaptations entre cognition et
technologies ?

Ce défi pose la question des mutations cognitives oc-
casionnées par l’entrée des technologies dans la vie quo-
tidienne des individus. Peut-on aller jusqu’à envisager que
nous soyons en présence d’une véritable mutation des com-
pétences cognitives humaines ?

Il est aussi nécessaire de circonscrire des phénomènes
plus subtils, comme le processus de sélection "darwi-
nienne" que subiraient les technologies par l’usage effectif
que les individus en font dans leur vie quotidienne.

Que peut-on dire des mécanismes cognitifs respon-
sables des réponses (adaptées et inadaptées) de l’homme
à l’égard des environnements technologiques complexes ?

Enfin, comment la démarche scientifique est-elle affec-
tée par les technologies mises au service de l’étude du com-
portement ? En particulier, dans les travaux empiriques uti-
lisant la réalité virtuelle, peut-on rendre compatible deux
exigences souvent perçues comme contradictoires, à savoir
le contrôle expérimental des situations et la validité écolo-
gique de celles-ci ?

Défi n°10 - Comment développer une démarche bien
fondée en ingénierie pour des IHM complexes, adaptée
aux architectures cognitives humaines, dans ses principes
ou dans ses usages ? Comment mieux cerner les voies que
les technologies nous ont véritablement ouvertes ?

Ce défi conduit à identifier les frontières (mais aussi les
possibilités de collaboration) entre les technologies mises
au service de l’investigation scientifique de la cognition et
les technologies qui pénètrent nos environnements et ac-
compagnent de fait nos activités cognitives ordinaires.

Ces questions débouchent sur le monde des applica-
tions et celui du soutien apporté par les technologies à la
formation et à la gestion des compétences, par exemple en
matière d’éducation ou d’environnement industriel.
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Dans des domaines très spécifiques, mais de large ap-
plication sociétale, la question se pose de la contribution
des technologies cognitives à l’intelligence ambiante". Il en
va de même pour le développement des processus créatifs
dans les environnements virtuels.

En environnement bureautique ou domotique, il y a lieu
d’affiner notre connaissance de la communication et de
l’interaction des utilisateurs avec des agents virtuels simu-
lés.

Technologies et cognition humaine forment un sys-
tème. La conception de technologies est donc une concep-
tion de systèmes homme-machine. La cognition humaine
devrait être davantage prise en compte dans la conception
d’automates autonomes qui interfèrent dans l’espace de
travail d’opérateurs humains. L’enjeu est alors de concevoir
des machines qui ont un savoir-faire, mais surtout des ma-
chines qui ont un savoir-coopérer.

5. Santé et handicaps : technologies
pour l’évaluation, le diagnostic, le pro-
nostic et la remédiation

(Ateliers 11, 26 et GDR GRAEC)

Si la définition du terme « handicap » ne pose guère de
problèmes dans le champ de la pathologie innée, dévelop-
pementale ou acquise, il est proposé d’en étendre le péri-
mètre à toute situation complexe et/ou inhabituelle sus-
ceptible d’être rencontrée par des sujets non pathologiques.
Dans les deux cas, place devrait être faite tant à la carac-
térisation fine des handicaps - aux plans descriptif et in-
terprétatif - qu’à la prise en compte des stratégies pallia-
tives - spontanées ou « médiées » de différentes manières
(y compris technologiques) - qui sont déployées dans le but
de les contourner. Place devrait être également ménagée à
des tentatives de modélisation de telle ou telle situation de
handicap.

Si les dysfonctionnements d’origine centrale - dans des
termes empruntés aux modèles (neuro)psychologiques - et
conduisant à une situation de handicap trouvent tout na-
turellement leur place dans l’entreprise prospective envisa-
gée, il semble tout aussi important d’inclure dans cette der-
nière les perturbations habituellement qualifiées de « péri-
phériques » ou de « bas niveau », et ce surtout à partir du
moment où est prise en compte l’intervention de stratégies
compensatoires, lesquelles ne peuvent être mises en oeuvre
sans le recours à des processus de (plus) haut niveau. En
particulier, s’il est clair que les Technologies de l’Informa-
tion et de la Communication ne peuvent intervenir sur les
mécanismes causaux des carences périphériques ou cen-

trales, sensorielles, motrices ou cognitives, elles peuvent
être utilisées pour pallier ces dernières, y compris à l’éche-
lon de l’interface cerveau/ordinateur («brain/computer in-
terface»), allant jusqu’à la forme de « neuroprothèses » et ce
sans oublier, dans certains cas, la Robotique. Ainsi, et dans
un tel contexte, peuvent être énumérées, de manière non-
exhaustive, des situations de handicap - dans un contexte
pathologique ou non - affectant, isolément ou de manière
coordonnée, des facultés impliquant des fonctions comme
la perception, le langage (oral et/ou écrit), la mémoire, l’at-
tention, la motricité intentionnelle, les gnosies, le calcul, le
raisonnement et, plus généralement, ces fonctions cogni-
tives et exécutives considérées ensemble.

Compte tenu de la définition du « handicap » retenue,
les populations visées couvrent des terrains aussi vastes que
les pathologies cérébrales traumatiques (trauma-crâniens,
accident vasculaire cérébral), infectieuses (encéphalopa-
thies) et dégénératives (démences), les pathologies déve-
loppementales (autisme, dyslexie) et les pathologies men-
tales (schizophrénie), etc., mais aussi les apprenants (ou
néophytes), sujets en situation de stress, sujets âgés face au
monde numérique, les sujets normaux en situation com-
plexe, inhabituelle et/ou de « double tâche » ?

Défi n°11 - Comment développer de nouveaux outils
technologiques pour assister, réparer, augmenter le fonc-
tionnement du corps et du cerveau ?

Il s’agit d’une part de mieux comprendre les interac-
tions multimodales pour développer la transmodalité et les
dispositifs de suppléance, d’élaborer des outils de commu-
nication augmentée, d’intelligence ambiante, des systèmes
intelligents avec capteurs, effecteurs et moteurs de raison-
nement médical permettant de s’insérer dans des environ-
nements intelligents pour les personnes âgées ou handica-
pées.

L’autre versant concerne le développement de nou-
veaux systèmes et protocoles d’assistance neuro-cognitive,
autour de questions et concepts en plein développement
tels que : interfaces cerveau-ordinateur, neuroprothèses, en
relation avec l’étude des bases neurales des signaux obser-
vés, le développement de modèles des substrats neuronaux,
l’étude de la coadaptation [en relation avec les approches
pharmacologiques et comportementales], mais aussi des
questions techniques sur les systèmes temps réel, les mode
de couplage et les compatibilités biologiques et électro-
niques, le caractère plus ou moins invasif et réversible, les
problèmes d’apprentissage/adaptabilité ; sans ignorer évi-
demment, ici comme ailleurs mais sans doute plus encore
qu’ailleurs, les questions d’éthique et en l’occurrence de
bio-éthique.

Les ingrédients du passage à une médecine translation-
nelle et à une prise en charge à large spectre du handicap
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cognitif (et notamment d’un des enjeux clés qui est celui
du vieillissement et de ses conséquences cognitives à large
spectre) s’articulent essentiellement en deux grands sec-
teurs.

Défi n°12 - Comment définir des outils, des systèmes,
des modèles pour accompagner les handicaps cognitifs,
du pronostic au diagnostic, de la remédiation (rééduca-
tion) à l’évaluation.

Le premier secteur concerne l’ensemble des processus
d’évaluation préalable, d’analyse et de diagnostic, autour
de questions et de pistes telles que : Analyse du comporte-
ment, des fonctions communicatives et des fonctions exé-
cutives / Évaluation de l’autonomie / Analyse des situations
de handicap / Etude des différences inter-individuelles /
Etude du langage des aînés pour mieux « comprendre »
le vieillissement normal et pathologique / Analyse de la
sémiologie de la motricité oculaire appliquée à des ma-
ladies neurodégénératives, neuroophtalmologiques, pédia-
triques, psychiatriques, etc.

Le second secteur recouvre les stratégies de remédiation
et de rééducation (plasticité neuronale et comportemen-
tale / thérapies cognitives / transferts de compétence, d’ap-
prentissage ou de réapprentissage d’une modalité à une
autre ou d’un fonction à une autre / etc.). Dans ce chapitre
une question centrale doit être posée et travaillée de façon
beaucoup plus systématique qu’elle ne l’est actuellement :
c’est la question de l’évaluation des méthodes, qui implique
à la fois une réflexion en amont sur les processus d’évalua-
tion (que faut-il évaluer, avec quelles méthodes, pour quels
objectifs), et probablement la mise en oeuvre de protocoles
d’évaluation quantitative systématisés.

6 Apprentissages, éducation et techno-
logies

(Ateliers 1, 3 et 17)

La demande de technologies pour l’éducation, la forma-
tion, et plus largement l’apprentissage humain a subi de
nombreuses évolutions liées à la fois à (1) l’évolution très

rapide des technologies (hypertextes, systèmes à base de
connaissances, technologies collaboratives, réalité virtuelle
et augmentée, informatique mobile et ambiante, technolo-
gies haptiques, télévision interactive, etc.), (2) l’évolution -
tout particulièrement dans la période actuelle - des usages
(banalisation de l’accès aux ordinateurs, émergence d’in-
ternet, émergence du Web 2.0, etc.) et (3) l’évolution des
théories ou cadres conceptuels (théories de la cognition,
de l’apprentissage, de l’activité). Il ne concerne plus uni-
quement des domaines scolaires bien formalisés (cf. par
exemple l’émergence de ses usages en formation profes-
sionnelle, qui amène à prendre en compte de nouveaux
types de connaissances gestuelles ou perceptuelles). L’évo-
lution des technologies et des usages amène à un renou-
vellement des situations d’interactions humain-machine,
apprenant-connaissance et humain-humain (évolution de
la nature du contexte avec les technologies mobiles, etc.).
Elle amène également à des situations d’apprentissages
ayant des caractéristiques spécifiques (situations d’appren-
tissage informelles, situations où se développent des ap-
prentissages inattendus ou encore implicites).

Défi n°13 - Comment définir des outils, des systèmes,
des modèles pour apprendre autrement, pour apprendre
mieux ?

Quels sont les théories et modèles qui permettent
de comprendre les nouvelles formes d’interaction qui
émergent de l’utilisation des évolutions technologiques et
de leurs usages, et comment s’en servir comme fondement
pour la conception de logiciels pour l’enseignement et l’ap-
prentissage ?

Comment identifier, modéliser et opérationnaliser les
connaissances en jeu, les modalités d’accès à ces connais-
sances et leurs interactions ?

Quels sont les théories, modèles, méthodes permettant
d’étudier les questions d’ergonomie posées par la concep-
tion de dispositifs centré-apprentissage, par l’analyse de
l’activité des apprenants et l’évaluation des apprentissages ?

Comment articuler la compréhension des phénomènes
cognitifs et les phénomènes liés aux transformations des
métiers et structures institutionnelles de l’enseignement ?
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Compte-rendu de Toth 2010

Retour sur la 4ème édition des conférences TOTh " Terminologie & Ontologie : Théories et applications ".
Dans l’attente du compte rendu détaillé que rédigeront Loïc Depecker (Université de Sorbonne nouvelle) et Gérard Sabah

(CNRS, Orsay), vous trouverez ci-joint un premier compte rendu rédigé par Marie Calberg-Challot (société Onomia).

La quatrième édition des Conférences TOTh s’est dérou-
lée du 2 au 4 juin 2010 à Annecy. Ces conférences offrent
une structure "qui traduit bien à la fois le caractère scienti-
fique et pluridisciplinaire de la terminologie et de l’intérêt
de notre communauté pour d’autres domaines partageant
des préoccupations communes" (Roche, extrait de l’avant
propos des actes de TOTh 2009).

Une journée de formation sur le thème de " Ter-
minologie et Ontologie " (http://porphyre.org/toth/
toth-2010/formation) a précédé les conférences. Elle a
porté principalement sur l’intérêt des ontologies pour la
terminologie tant d’un point de vue méthodologique que
pour son opérationnalisation.

Frédéric Nef a ouvert la conférence TOTh avec une
présentation passionnante sur "Ontologie : Analyse des
concepts ou métaphysique" dont voici le résumé :

"Deux conceptions de l’ontologie s’affrontent : selon la
première elle est réductible à l’analyse des concepts primi-
tifs ; selon la seconde elle est le coeur de la métaphysique,
une science transcendantale de la réalité ultime. Je mon-
trerai qu’une variété d’ontologie, fondée sur l’admission de
structures ontologiques permet de comprendre cette oppo-
sition. Je montrerai que le réalisme structural est une voie
qui permet de penser la nature de l’ontologie. Cependant
il faut un réalisme fort des structures que je discuterai en
critiquant le constructionnisme courant des structures on-
tologiques, réduites à des représentations logiques et ma-
thématiques. L’ontologie formelle repose sur le développe-
ment d’une série d’outils formels de représentation, comme
les calculs logiques, méréologiques etc., mais cela ne signi-
fie pas qu’elle se confond avec la compilation de ces lan-

gages : elle a pour ambition de proposer un cadre unifié
de connaissance des structures ontologiques de la réalité
qui ne se réduisent pas à des structures sémantiques ou lo-
giques. En ce sens, c’est une ontologie réaliste qui sera dé-
fendue". (Frédéric Nef)

Les interventions de la conférence se sont réparties en
sessions théoriques et sessions pratiques. Aide à la traduc-
tion, phraséologie, fouille de textes, recherche d’informa-
tion, représentation graphique des systèmes conceptuels,
etc. ont été autant de sujets qui ont donné lieu à de nom-
breux débats.

En plus, des sessions démonstrations ont eu lieu et ont
été une occasion supplémentaire d’échanges entre cher-
cheurs et industriels.

On notera une progression de 34de soumissions. On
compte également près de 800 téléchargements des actes
de TOTh 2009 en deux mois.

Les conférences TOTh ont normalement lieu les pre-
miers mercredi (Formation), jeudi et vendredi (Conférence)
du mois de juin de chaque année. Le jeudi 2 juin 2011
étant le jeudi de l’ascension, la 5e édition des conférences
TOTh est avancée d’une semaine. L’équipe organisatrice
nous donne donc rendez-vous l’année prochaine du 25 au
27 mai 2011 à Annecy pour la 5e édition des conférences
TOTh.

A noter qu’il sera mis en place un prix "Jeune chercheur"
à partir de cette prochaine édition.

Vous pouvez également suivre l’actualité des confé-
rences TOTh à l’adresse suivante : http://www.porphyre.
org/toth/ et sur Twitter en vous abonnant à : @confe-
rence_TOTh.
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Model-free Monte Carlo-like Policy Evaluation
Raphael FONTENEAU1, Susan A. MURPHY2, Louis WEHENKEL1, Damien ERNST1

(1) Université de Liège, Belgique ; (2) Université du Michigan, USA

Les problèmes de décision séquentielle sous incerti-
tudes se rencontrent fréquemment en Intelligence rtificielle
(IA). Un exemple classique d’un tel problème en IA est celui
d’un robot percevant partiellement et de façon bruitée un
environnement par le biais de capteurs, et dont l’obectif est
d’accomplir une tâche le mieux et/ou le plus rapidement
possible au sein de cet environnement. Généralement, ré-
soudre un problème de décision sous incertitudes consiste
à déterminer la meilleure politique de décision possible,
étant donnés un critère de performances et un ensemble de
mesures de l’environnement. Dans ce travail, on considère
une politique de décision fixée, et on s’intéresse précisé-
ment au problème d’évaluation des performances de cette
politique, dans un contexte où aucun modèle de l’environ-
nement n’est connu, et où les informations disponibles ont
été recueillies au préalable indépendamment de la poli-
tique qu’on cherche à évaluer.

Lorsqu’un simulateur est disponible, ou lorque l’on
peut directement tester la politique de décision au sein
de l’environnement, une solution classique consiste à lan-
cer de multiples simulations indépendantes et à calculer
la performance moyenne des simulations. Cette méthode
est souvent désignée par l’appellation "méthode de Monte
Carlo" ; l’estimateur de Monte Carlo qui en résulte possède
l’avantage d’être non biaisé, et sa variance tend vers 0 avec
le nombre de simulations (sous l’hypothèse que la variance
"naturelle" des simulations soit finie). Une représentation
schématique du fonctionnement d’un estimateur de Monte
Carlo est donnée sur la Figure 1.

Dans ce travail, la difficulté provient du fait qu’on ne
peut pas construire de telles trajectoires, puisqu’on fait l’hy-
pothèse qu’aucun modèle de l’environnement n’est dispo-
nible. On dispose à la place d’une base de données de tra-
jectoires qui ont été construites à partir d’autres politiques
de décision inconnues. La solution proposée par ce travail
consiste à utiliser ces trajectoires, découpées en morceaux
élémentaires nommés transitions, pour reconstruire des
trajectoires artificielles. Ces trajectoires artificielles doivent
être les plus régulières possibles, tout en approximant au
mieux les trajectoires réelles qu’on obtiendrait s’il était pos-
sible de simuler la politique qu’on souhaite évaluer. Les per-
formances de ces trajectoires artificielles sont moyennées
afin d’obtenir une estimation des performances de la poli-
tique de décision. L’estimateur qui en découle, appelé es-
timateur MFMC (de l’anglais Model-free Monte Carlo esti-
mator), est représenté sur la Figure 2.

En pratique, la sélection de transitions se fait en utili-
sant une mesure de distance, et chaque transition est uti-
lisée au plus une fois, de manière à conserver les proprié-
tés statistiques de l’estimateur de Monte Carlo classique. La
complexité de l’algorithme MFMC est linéaire en fonction
de la quantité de données disponibles et du nombre de tra-
jectoires artificielles.

Sous certaines hypothèses de régularité sur l’environne-
ment (hypothèses de continuité Lipschitzienne), il est pos-
sible de caractériser le biais et la variance de l’estimateur
MFMC. Plus précisément, le biais et la variance de l’esti-
mateur MFMC sont bornés par un terme proportionnel à la
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parcimonie de la base de données, et l’estimateur MFMC se
comporte asymptotiquement — lorque la parcimonie des
données disponible tend vers 0 — comme un estimateur de
Monte Carlo classique.

La suite logique de ce travail est d’incorporer l’estima-
teur MFMC dans des algorithmes de recherche de poli-
tiques optimales. L’approche à base de trajectoires artifi-
cielles développée dans ce travail pourrait également être
étendue dans l’optique d’estimer la distribution des perfor-
mances d’une politique de décision donnée.
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PAKOWICZ
The Noisy Channel Model for Unsupervised Word Sense Di-
sambiguation, DENIZ YURET, MEHMET ALI YATBAZ
Automatically Identifying the Source Words of Lexical
Blends in English, PAUL COOK, SUZANNE STEVENSON
Book Reviews
Representation and Management of Narrative Informa-
tion : Theoretical Principles and Implementation, Gian
Piero Zarri, Springer Verlag (Advanced Information and
Knowledge Processing series, edited by Lakhmi Jain and
Xindong Wu), 2009, FRANK SCHILDER
Dependency Parsing, Sandra Kübler, Ryan McDonald, and
Joakim Nivre, Morgan & Claypool (Synthesis Lectures on
Human Language Technologies, edited by Graeme Hirst,
volume 2), 2009, JOHN CARROLL
Last Words
Failure is an Orphan (Let’s Adopt), STAN SZPAKOWICZ

NATURAL LAN-
GUAGE ENGINEERING

http://journals.cambridge.org/action/displayJournal?
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BULLETIN DE L’AFIA
30 numéro 70 — Juillet 2010

http://mitpress.mit.edu/catalog/item/default.asp?sid=8563C099-9701-4DD2-85C8-8F3502E9C8AE&ttype=4&tid=10
http://mitpress.mit.edu/catalog/item/default.asp?sid=8563C099-9701-4DD2-85C8-8F3502E9C8AE&ttype=4&tid=10
http://mitpress.mit.edu/catalog/item/default.asp?sid=8563C099-9701-4DD2-85C8-8F3502E9C8AE&ttype=4&tid=10
http://journals.cambridge.org/action/displayJournal?jid=NLE
http://journals.cambridge.org/action/displayJournal?jid=NLE


SOMMAIRE DES REVUES

NLE V16 no 1 2010
Learning human multimodal dialogue strategies, V. RIESER
and O. LEMON
Wisdom of crowds versus wisdom of linguists - measu-
ring the semantic relatedness of words, TORSTEN ZESCH,
IRYNA GUREVYCH
Discourse planning for information composition and deli-
very : A reusable platform, CÉCILE PARIS, NATHALIE COLI-
NEAU, ANDREW LAMPERT, KEITH VANDER LINDEN
Book Reviews
Learning Machine Translation, edited by Cyril Goutte, Ni-
cola Cancedda, Marc Dymetman and George Foster. MIT
Press, 2009, MILES OSBORNE
Christopher D. Manning, Prabhakar Raghavan, Hinrich
Schütze, Introduction to Information Retrieval, Cambridge
University Press. 2008, MARK SANDERSON
Erratum
Recognizing textual entailment : Rational, evaluation and
approaches - Erratum, IDO DAGAN, BILL DOLAN, BER-
NARDO MAGNINI, DAN ROTH
Papers
Formal and functional assessment of the pyramid method
for summary content evaluation, REBECCA J. PASSON-
NEAU
Rewriting the orthography of SMS messages, FRANÇOIS
YVON
Automatic summarisation of discussion fora, ALMER S. TI-
GELAAR, RIEKS OP DEN AKKER, DJOERD HIEMSTRA
Book Reviews
Pierre M. Nugues. An Introduction to Language Processing
with Perl and Prolog. Springer-Verlag. 2006, ILYAS CICEKLI

USER MODELING AND USER-
ADAPTED INTERACTION

http://www.wkap.nl/jrnltoc.htm/0924-1868

UMUAI V19 no 5 DECEMBER 2009
CTRL : A research framework for providing adaptive col-
laborative learning support, ERIN WALKER, NIKOL RUM-
MEL, KENNETH R. KOEDINGER
Adaptive systems in the era of the semantic and social web,
a survey, ILARIA TORRE

UMUAI V20 no 1 FEBRUARY 2010
PERSONAF : framework for personalised ontological reaso-
ning in pervasive computing, WILLIAM T. NIU, JUDY KAY
A query expansion and user profile enrichment approach
to improve the performance of recommender systems ope-
rating on a folksonomy, PASQUALE DE MEO, GIOVANNI
QUATTRONE, DOMENICO URSINO

Exploring the feasibility of web form adaptation to users’
cultural dimension scores, MATÍAS RECABARREN, MI-
GUEL NUSSBAUM

COMPUTER SPEECH
AND LANGUAGE

http://www.sciencedirect.com/science/journal/

08852308

COMPUTER SPEECH & LANGUAGE V24 no 3 JULY 2010
Special issue
Emergent Artificial Intelligence Approaches for Pattern Re-
cognition in Speech and Language Processing, edited by
RODRIGO CAPOBIANCO GUIDO, JOSÉ CARLOS PEREIRA,
JAN FRANS WILLEM SLAETS
Active learning and semi-supervised learning for speech re-
cognition : A unified framework using the global entropy
reduction maximization criterion, DONG YU, BALAKRISH-
NAN VARADARAJAN, LI DENG, ALEX ACERO
Spoken emotion recognition through optimum-path forest
classification using glottal features, ALEXANDER I. ILIEV,
MICHAEL S. SCORDILIS, JOÃO P. PAPA, ALEXANDRE X.
FALCÃO
Adaptively entropy-based weighting classifiers in combi-
nation using Dempster-Shafer theory for word sense di-
sambiguation, VAN-NAM HUYNH, TRI THANH NGUYEN,
CUONG ANH LE
Voice conversion by mapping the speaker-specific features
using pitch synchronous approach, K. SREENIVASA RAO
Improving supervised learning for meeting summarization
using sampling and regression, SHASHA XIE, YANG LIU
Voice activity detection based on statistical models and ma-
chine learning approaches, JONG WON SHIN, JOON-HYUK
CHANG, NAM SOO KIM
Improved voice activity detection algorithm using wa-
velet and support vector machine, SHI-HUANG CHEN,
RODRIGO CAPOBIANCO GUIDO, TRIEU-KIEN TRUONG,
YAOTSU CHANG

COMPUTER SPEECH & LANGUAGE V24 no 4 OCTOBER
2010
A real-time trained system for robust speaker verification
using relative space of anchor models, ALI SADEGHI NAINI,
M. MEHDI HOMAYOUNPOUR, ABBAS SAMANI
Bayesian update of dialogue state : A POMDP framework
for spoken dialogue systems, BLAISE THOMSON, STEVE
YOUNG
Discriminative training of HMMs for automatic speech re-
cognition : A survey, HUI JIANG
Hybrid approach to robust dialog management using
agenda and dialog examples, CHEONGJAE LEE, SANG-
KEUN JUNG, KYUNGDUK KIM, GARY GEUNBAE LEE
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A gain factor adapted by masking property and SNR varia-
tion for speech enhancement in colored-noise corruptions,
CHING-TA LU, KUN-FU TSENG
Discriminative classifiers with adaptive kernels for noise ro-
bust speech recognition, M.J.F. GALES, F. FLEGO
Morpho-syntactic post-processing of N-best lists for im-
proved French automatic speech recognition, STÉPHANE
HUET, GUILLAUME GRAVIER, PASCALE SÉBILLOT
Graphical models for integrating syllabic information,
CHRIS D. BARTELS, JEFF A. BILMES
Recursive n-gram hashing is pairwise independent, at best,
DANIEL LEMIRE, OWEN KASER
Modeling and synthesis of English regional accents with
pitch and duration correlates, QIN YAN, SAEED VASEGHI
A blog emotion corpus for emotional expression analysis in
Chinese, CHANGQIN QUAN, FUJI REN
Dynamic language modeling for European Portuguese,
CIRO MARTINS, ANTÓNIO TEIXEIRA, JOÃO NETO

MACHINE LEARNING

http://www.wkap.nl/jrnltoc.htm/0885-6125

MACHINE LEARNING V78 no 1−2 JANUARY 2010
Mining frequent closed rooted trees, JOSÉ L. BALCÁZAR,
ALBERT BIFET, ANTONI LOZANO
Semi-supervised local Fisher discriminant analysis for di-
mensionality reduction, MASASHI SUGIYAMA, TSUYOSHI
IDÉ, SHINICHI NAKAJIMA, JUN SESE
Bayesian generalized probability calculus for density ma-
trices, MANFRED K. WARMUTH, DIMA KUZMIN
Pointwise exact bootstrap distributions of ROC curves,
CHARLES DUGAS, DAVID GADOURY
Methods for the combination of kernel matrices within a
support vector framework, ISAAC MARTÍN DE DIEGO, AL-
BERTO MUÑOZ, JAVIER M. MOGUERZA
Learning the set covering machine by bound minimization
and margin-sparsity trade-off, FRANÇOIS LAVIOLETTE,
MARIO MARCHAND, MOHAK SHAH, SARA SHANIAN
Concept learning in description logics using refinement
operators, JENS LEHMANN, PASCAL HITZLER
A comparison of pruning criteria for probability trees,
DAAN FIERENS, JAN RAMON, HENDRIK BLOCKEEL,
MAURICE BRUYNOOGHE

MACHINE LEARNING V78 no 3 MARCH 2010
Random classification noise defeats all convex potential
boosters, PHILIP M. LONG, ROCCO A. SERVEDIO
Fast learning of relational kernels, NIELS LANDWEHR, AN-
DREA PASSERINI, LUC DE RAEDT, PAOLO FRASCONI
On the quest for optimal rule learning heuristics, FREDERIK
JANSSEN, JOHANNES FÜRNKRANZ

A cooperative coevolutionary algorithm for instance se-
lection for instance-based learning, NICOLÁS GARCÍA-
PEDRAJAS, JUAN ANTONIO ROMERO DEL CASTILLO, DO-
MINGO ORTIZ-BOYER
Algorithms for subsetting attribute values with Relief, JA-
NEZ DEMSAR

MACHINE LEARNING V79 no 1−2 MAI 2010
Special Issue

Learning from Multiple Sources ; Guest Editors : NICOLÒ
CESA-BIANCHI, DAVID R. HARDOON, GAYLE LEEN
Temporal kernel CCA and its application in multimodal
neuronal data analysis, FELIX BIESSMANN, FRANK C. MEI-
NECKE, ARTHUR GRETTON, ALEXANDER RAUCH, GRE-
GOR RAINER, NIKOS K. LOGOTHETIS,
Decomposing the tensor kernel support vector machine for
neuroscience data with structured labels, DAVID R. HAR-
DOON, JOHN SHAWE-TAYLOR
Multi-view kernel construction, VIRGINIA R. DE SA, PA-
TRICK W. GALLAGHER, JOSHUA M. LEWIS, VICENTE L.
MALAVE
Composite kernel learning, MARIE SZAFRANSKI, YVES
GRANDVALET, ALAIN RAKOTOMAMONJY
A co-classification approach to learning from multilingual
corpora, MASSIH-REZA AMINI, CYRIL GOUTTE
Multi-domain learning by confidence-weighted parame-
ter combination, MARK DREDZE, ALEX KULESZA, KOBY
CRAMMER
A theory of learning from different domains, SHAI BEN-
DAVID, JOHN BLITZER, KOBY CRAMMER, ALEX KULESZA,
FERNANDO PEREIRA, JENNIFER WORTMAN VAUGHAN
Ensemble clustering using semidefinite programming with
applications, VIKAS SINGH, LOPAMUDRA MUKHERJEE, JI-
MING PENG, JINHUI XU
Infinite factorization of multiple non-parametric views, SI-
MON ROGERS, ARTO KLAMI, JANNE SINKKONEN, MARK
GIROLAMI, SAMUEL KASKI

MACHINE LEARNING V79 no 3 JUNE 2010
Special Issue
Machine Learning Algorithms for Event Detection ; Guest
Editors : DRAGOS MARGINEANTU, WENG-KEEN WONG,
DENVER DASH
A multivariate Bayesian scan statistic for early event detec-
tion and characterization, DANIEL B. NEILL, GREGORY F.
COOPER
Fast adaptive algorithms for abrupt change detection, DA-
NIEL NIKOVSKI, ANKUR JAIN
Increasing coverage to improve detection of network and
host anomalies, GAURAV TANDON, PHILIP K. CHAN
Learning to detect incidents from noisily labeled data,
TOMÁS SINGLIAR, MILOS HAUSKRECHT
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NEURAL NETWORKS V23 no 1 JANUARY 2010
Neural Networks Letters
Minimal neuroanatomy for a conscious brain : Homing
in on the networks constituting consciousness, EZEQUIEL
MORSELLA, STEPHEN C. KRIEGER, JOHN A. BARGH
To spike or not to spike : A probabilistic spiking neuron mo-
del, NIKOLA KASABOV
Mathematical and Computational Analysis
Equations of states in singular statistical estimation, SU-
MIO WATANABE
Asymptotic analysis of Bayesian generalization error with
Newton diagram, KEISUKE YAMAZAKI, MIKI AOYAGI, SU-
MIO WATANABE
Dimensionality reduction for density ratio estimation in
high-dimensional spaces, MASASHI SUGIYAMA, MOTOAKI
KAWANABE, PUI LING CHUI
New support vector algorithms with parametric insensi-
tive/margin model, PEI-YI HAO
Neocognitron and the Map Transformation Cascade, ÂN-
GELO CARDOSO, ANDREAS WICHERT
Clustering : A neural network approach, K.-L. DU
Local coupled feedforward neural network, JIANYE SUN
Delayed feedback control of bursting synchronization in a
scale-free neuronal network, C.A.S. BATISTA, S.R. LOPES,
R.L. VIANA, A.M. BATISTA
Engineering and Design
Optimal neurocontroller synthesis for impulse-driven sys-
tems, XIAOHUA WANG, S.N. BALAKRISHNAN
Technology and Applications
An online incremental learning pattern-based reasoning
system, SHEN FURAO, AKIHITO SUDO, OSAMU HASE-
GAWA
A Hopfield Neural Network for combining classifiers ap-
plied to textured images, GONZALO PAJARES, MARÍA GUI-
JARRO, ANGELA RIBEIRO

NEURAL NETWORKS V23 no 2 MARCH 2010
Neural Networks Letter

A simple method for designing efficient small-world neural
networks, PENGSHENG ZHENG, WANSHENG TANG, JIAN-
XIONG ZHANG
Neuroscience and Neuropsychology

A neural model of the temporal dynamics of figure-ground
segregation in motion perception, FLORIAN RAUDIES,
HEIKO NEUMANN

A neural network model of Borderline Personality Disorder,
CARL H. BERDAHL
Mathematical and Computational Analysis

Coexistence and local stability of multiple equilibria in neu-
ral networks with piecewise linear nondecreasing activation
functions, LILI WANG, WENLIAN LU, TIANPING CHEN
Delay-dependent multistability in recurrent neural net-
works, GAN HUANG, JINDE CAO
Optimal and robust design of brain-state-in-a-box neural
associative memories, YONMOOK PARK
Optimal node perturbation in linear perceptrons with un-
certain eligibility trace, KENTARO KATAHIRA, TATSUYA
CHO, KAZUO OKANOYA, MASATO OKADA
Robust extraction of local structures by the minimum
ß-divergence method, MD. NURUL HAQUE MOLLAH,
NAYEEMA SULTANA, MIHOKO MINAMI, SHINTO EGUCHI
Temporal-Kernel Recurrent Neural Networks, ILYA SUTS-
KEVER, GEOFFREY HINTON
Echo state networks with filter neurons and a delay&sum
readout, GEORG HOLZMANN, HELMUT HAUSER
Sparse kernel learning with LASSO and Bayesian inference
algorithm, JUNBIN GAO, PAUL W. KWAN, DAMING SHI
Engineering and Design

Self-supervised ARTMAP, GREGORY P. AMIS, GAIL A. CAR-
PENTER
Data splitting for artificial neural networks using SOM-
based stratified sampling, R.J. MAY, H.R. MAIER, G.C.
DANDY
Technology and Applications

Evolutionary swarm neural network game engine for Cap-
ture Go, XINDI CAI, GANESH K. VENAYAGAMOORTHY,
DONALD C. WUNSCH II
A maze learning comparison of Elman, long short-term me-
mory, and Mona neural networks, THOMAS E. PORTEGYS

NEURAL NETWORKS V23 no 3 APRIL 2010
Neural Networks Letter

Delay-dependent stability analysis for continuous-time
BAM neural networks with Markovian jumping parameters,
HONGYANG LIU, YAN OU, JUN HU, TINGTING LIU
Psychology and Cognitive Science

Initiation and termination of integration in a decision pro-
cess, TOBIAS LARSEN, RAFAL BOGACZ
Mathematical and Computational Analysis

Neural belief network, JIANYE SUN
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Memory in linear recurrent neural networks in continuous
time, MICHIEL HERMANS, BENJAMIN SCHRAUWEN
Multi-directional search from the primitive initial point for
Gaussian mixture estimation using variational Bayes me-
thod, YUTA ISHIKAWA, ICHIRO TAKEUCHI, RYOHEI NA-
KANO
TSVR : An efficient Twin Support Vector Machine for regres-
sion, XINJUN PENG
On the sparseness of 1-norm support vector machines, LI
ZHANG, WEIDA ZHOU
Technology and Applications

An evaluation of Bayesian techniques for controlling mo-
del complexity and selecting inputs in a neural network
for short-term load forecasting, HENRIQUE S. HIPPERT,
JAMES W. TAYLOR
A fast algorithm for AR parameter estimation using a novel
noise-constrained least-squares method, YOUSHEN XIA,
MOHAMED S. KAMEL, HENRY LEUNG
A study on the use of imputation methods for experimenta-
tion with Radial Basis Function Network classifiers handling
missing attribute values : The good synergy between RBFNs
and EventCovering method, JULIÁN LUENGO, SALVADOR
GARCÍA, FRANCISCO HERRERA
Evaluation of atmospheric Poaceae pollen concentration
using a neural network applied to a coastal Atlantic climate
region, F.J. RODRÍGUEZ-RAJO, G. ASTRAY, J.A. FERREIRO-
LAGE, M.J. AIRA, M.V. JATO-RODRIGUEZ, J.C. MEJUTO
Engineering Design

Split quaternion nonlinear adaptive filtering, BUKHARI
CHE UJANG, CLIVE CHEONG TOOK, DANILO P. MANDIC
Biased ART : A neural architecture that shifts attention to-
ward previously disregarded features following an incorrect
prediction, GAIL A. CARPENTER, SAI CHAITANYA GAD-
DAM
A hybrid CPG-ZMP control system for stable walking of a
simulated flexible spine humanoid robot, JIMMY OR
Letter to the Editors
A simple linearization of the self-shrinking generator by
means of cellular automata, AMPARO FÚSTER-SABATER,
M. EUGENIA PAZO-ROBLES, PINO CABALLERO-GIL

NEURAL NETWORKS V23 no 4 MAY 2010
The 18th International Conference on Artificial Neural Net-
works, ICANN 2008, Edited by VERA KURKOVÁ, ROMAN
NERUDA, JAN KOUTNIŽK
Are we there yet ?, NELLO CRISTIANINI
Comparison of universal approximators incorporating par-
tial monotonicity by structure, ALEXEY MININ, MARINA
VELIKOVA, BERNHARD LANG, HENNIE DANIELS

Local matrix learning in clustering and applications
for manifold visualization, BANCHAR ARNONKIJPANICH,
ALEXANDER HASENFUSS, BARBARA HAMMER
Understanding neurodynamical systems via Fuzzy Symbo-
lic Dynamics, KRZYSZTOF DOBOSZ, WLODZISLAW DUCH
Semi-supervised learning for tree-structured ensembles of
RBF networks with Co-Training, MOHAMED FAROUK AB-
DEL HADY, FRIEDHELM SCHWENKER, GÜNTHER PALM
The performance verification of an evolutionary canonical
particle swarm optimizer, HONG ZHANG, MASUMI ISHI-
KAWA
Synaptic rewiring for topographic mapping and receptive
field development, SIMEON A. BAMFORD, ALAN F. MUR-
RAY, DAVID J. WILLSHAW
Neural network model for completing occluded contours,
KUNIHIKO FUKUSHIMA
Online learning of shaping rewards in reinforcement lear-
ning, MAREK GRZES, DANIEL KUDENKO
Parameter-exploring policy gradients, FRANK SEHNKE,
CHRISTIAN OSENDORFER, THOMAS RÜCKSTIESS, ALEX
GRAVES, JAN PETERS, JÜRGEN SCHMIDHUBER
Comparison of behavior-based and planning techniques
on the small robot maze exploration problem, STANISLAV
SLUSNÝ, ROMAN NERUDA, PETRA VIDNEROVÁ
Meta-learning approach to neural network optimization,
PAVEL KORDÍK, JAN KOUTNÍK, JAN DRCHAL, OLEG
KOVÁRÍK, MIROSLAV CEPEK, MIROSLAV SNOREK

NEURAL NETWORKS V23 no 5 JUNE 2010

Quantum inspired PSO for the optimization of simulta-
neous recurrent neural networks as MIMO learning sys-
tems, BIPUL LUITEL, GANESH KUMAR VENAYAGAMOOR-
THY
Adaptive critics for dynamic optimization, RAGHAVENDRA
V. KULKARNI, GANESH KUMAR VENAYAGAMOORTHY
Psychology and Cognitive Science

A computational neural model of goal-directed utterance
selection, MICHAEL KLEIN, HANS KAMP, GUENTHER
PALM, KENJI DOYA
Neuroscience and Neuropsychology

A neural support vector machine, MAGNUS JÄNDEL
Mathematical and Computational Analysis
Error estimation in the neural network solution of ordinary
differential equations, CRISTIAN FILICI
New study on neural networks : the essential order of ap-
proximation, JIANJUN WANG, ZONGBEN XU
Learning to imitate stochastic time series in a compositio-
nal way by chaos, JUN NAMIKAWA, JUN TANI
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Efficient exploration through active learning for value func-
tion approximation in reinforcement learning, TAKAYUKI
AKIYAMA, HIROTAKA HACHIYA, MASASHI SUGIYAMA
Of bits and wows : A Bayesian theory of surprise with appli-
cations to attention, PIERRE BALDI, LAURENT ITTI

ARTIFICIAL INTELLI-
GENCE IN MEDICINE

http://www.elsevier.com/inca/publications/

store/5/0/5/6/2/7/

AI IN MEDICINE V48 no 1 JANUARY 2010

Adopting model checking techniques for clinical guidelines
verification, ALESSIO BOTTRIGHI, LAURA GIORDANO,
GIANPAOLO MOLINO, STEFANIA MONTANI, PAOLO TE-
RENZIANI, MAURO TORCHIO
Semantic SenseLab : Implementing the vision of the Se-
mantic Web in neuroscience, MATTHIAS SAMWALD, HUA-
JUN CHEN, ALAN RUTTENBERG, ERNEST LIM, LUIS MA-
RENCO, PERRY MILLER, GORDON SHEPHERD, KEI-HOI
CHEUNG
Secure construction of k-unlinkable patient records from
distributed providers, BRADLEY MALIN
Coding of amino acids by texture descriptors, LORIS
NANNI, ALESSANDRA LUMINI
Scalable approach for effective control of gene regulatory
networks, MEHMET TAN, REDA ALHAJJ, FARUK POLAT
A hybrid tabu search algorithm for automatically assigning
patients to beds, PETER DEMEESTER, WOUTER SOUF-
FRIAU, PATRICK DE CAUSMAECKER, GREET VANDEN
BERGHE

AI IN MEDICINE V48 no 2−3 FEBRUARY-MARCH 2010
Special issue

Artificial Intelligence in Biomedical Engineering and Infor-
matics, edited by YONGHONG PENG, YUFENG ZHANG,
LIPO WANG
A GMM-IG framework for selecting genes as expression pa-
nel biomarkers, MINGYI WANG, JAKE Y. CHEN
An MLP-based feature subset selection for HIV-1 protease
cleavage site analysis, GILHAN KIM, YEONJOO KIM, HEUI-
SEOK LIM, HYEONCHEOL KIM
Clustering of high-dimensional gene expression data with
feature filtering methods and diffusion maps, RUI XU, STE-
VEN DAMELIN, BOAZ NADLER, DONALD C. WUNSCH II
Gene- and evidence-based candidate gene selection for
schizophrenia and gene feature analysis, JINGCHUN SUN,
LENG HAN, ZHONGMING ZHAO

Hierarchically organized layout for visualization of bioche-
mical pathways, JYH-JONG TSAY, BO-LIANG WU, YU-SEN
JENG
Method of regulatory network that can explore protein re-
gulations for disease classification, HONG QIANG WANG,
HAI LONG ZHU, WILLIAM C.S. CHO, TIMOTHY T.C. YIP,
ROGER K.C. NGAN, STEPHEN C.K. LAW
Mixture classification model based on clinical markers for
breast cancer prognosis, TAO ZENG, JUAN LIU
Development of traditional Chinese medicine clinical data
warehouse for medical knowledge discovery and decision
support, XUEZHONG ZHOU, SHIBO CHEN, BAOYAN LIU,
RUNSUN ZHANG, YINGHUI WANG, PING LI, YUFENG
GUO, HUA ZHANG, ZHUYE GAO, XIUFENG YAN
A new multiple regression approach for the construction
of genetic regulatory networks, SHU-QIN ZHANG, WAI-
KI CHING, NAM-KIU TSING, HO-YIN LEUNG, DIANJING
GUO
Analysis of adverse drug reactions using drug and drug
target interactions and graph-based methods, SHIH-FANG
LIN, KE-TING XIAO, YU-TING HUANG, CHUNG-CHENG
CHIU, VON-WUN SOO

AI IN MEDICINE V49 no 1 MAY 2010
Fuzzy Arden Syntax : A fuzzy programming language
for medicine, THOMAS VETTERLEIN, HARALD MANDL,
KLAUS-PETER ADLASSNIG
Intelligent visualization and exploration of time-oriented
data of multiple patients, DENIS KLIMOV, YUVAL SHAHAR,
MEIRAV TAIEB-MAIMON
A machine learning-based approach to prognostic analysis
of thoracic transplantations, DURSUN DELEN, ASIL OZTE-
KIN, ZHENYU (JAMES) KONG
Combining image, voice, and the patient’s questionnaire
data to categorize laryngeal disorders, ANTANAS VERIKAS,
ADAS GELZINIS, MARIJA BACAUSKIENE, MAGNUS HÅL-
LANDER, VIRGILIJUS ULOZA, MARIUS KASETA
Classification of functional voice disorders based on pho-
novibrograms, DANIEL VOIGT, MICHAEL DÖLLINGER,
THOMAS BRAUNSCHWEIG, ANXIONG YANG, ULRICH EY-
SHOLDT, JÖRG LOHSCHELLER
Modified tabu search approach for variable selection in
quantitative structure-activity relationship studies of toxi-
city of aromatic compounds, QI SHEN, WEI-MIN SHI, WEI
KONG

INTERNATIONAL JOURNAL OF
APPROXIMATE REASONING

http://www.elsevier.com/inca/publications/
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IJAR V51 no 2 JANUARY 2010
Special issue

Bayesian Model Views, edited by JUDY GOLDSMITH, KA-
THRYN LASKEY
"I can name that Bayesian network in two matrixes !", RUS-
SELL G. ALMOND
Supporting reliability engineers in exploiting the power of
Dynamic Bayesian Networks, LUIGI PORTINALE, DANIELE
CODETTA RAITERI, STEFANIA MONTANI
Library-style ontologies to support varying model views,
LINDA C. VAN DER GAAG, HERMI J.M. TABACHNECK-
SCHIJF
Envisioning uncertainty in geospatial information, KA-
THRYN BLACKMOND LASKEY, EDWARD J. WRIGHT,
PAULO C.G. DA COSTA
A Bayesian network model for spatial event surveillance,
XIA JIANG, DANIEL B. NEILL, GREGORY F. COOPER
A framework for ontologically-grounded probabilistic mat-
ching, RITA SHARMA, DAVID POOLE, CLINTON SMYTH
Decision-theoretic harmony : A first step, LIANGRONG YI,
JUDY GOLDSMITH

IJAR V51 no 3 FEBRUARY 2010
Visualization of network structure by the application of hy-
pernodes, JAN TERJE BJØRKE, STEIN NILSEN, MARGARET
VARGA
The coherence of Lukasiewicz assessments is NP-complete,
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